
La politique pétrolière de la France
En marge des événements mondiaux

La Chaux-de-Fonds , le 31 août.
Eloignons-nous p our aujourd'hui des

deux grands problèm es qui préoccupent
l'opinion mondiale : les a f fa i res  de Co-
rée et de Formose et la question du
réarmement allemand. Examinons une
autre question qui intéresse en premier
lieu la France, mais dont la portée est
générale : celle dont la solution pourra
être importante aussi bien pour notre
voisine que sur le plan continental. Il
s'agit de la situation pétrolifère de la
France. Comme dans de nombreux do-
maines, de gros e f fo r t s  « pétroliers » ont
été faits dans ce pays ; ils ont été trop
souvent méconnus ou sous-estimés à
l'étranger. Sur la base des indications
fournies par le « Bulletin de documen-
tation » de France-Presse, il nous sem-
ble intéressant de fournir quelques in-
dications sur ce problème.

En 1938, la France extrayait de son
sous-sol 72.000 tonnes de pétrole et
58.000 en 1949. Elle devait en importer
pour sa consommation 6,960 ,000 ton-
nes en 1938 et 11.783.000 en 1949, sans
compter des tonnages beaucoup plus
réduits d'essence (204.000 tonnes de
gaz-oil , 73.000 tonnes de fuel-oil ) . L'é-
norme disproportion entre l'exportation
nationale et la consommation inté-
rieure, Importance exceptionnelle de
l'importation ont imposé dès la pre-
mière guerre mondiale une nouvelle
politique pétrolière.

Prospections françaises.

La France n'a pas eu de politique
pétrolière jusqu 'à la f i n  de la première
guerre mondiale. C'est sous l'impulsion
du gouvernement présidé par Foincaré
qu'il fu t  décidé de conduire en France
une politique du pétrole et cela pour
deux raisons : la défense nationale d'a-
bord , l'impérieuse raison commerciale
et financière ensuite.

La politique française a porté dans
deux directions principales : participa-
tions françaises à l'étranger , surtout
dans le Moyen-Orient , prospection et
extraction des ressources pétrolières de
la France et de l'Union française.

Il s'est révélé qu$ les ressources pé-
trolières françaises sont plus importan-
tes qu'on ne l'avait supposé , et il appa-
raît clairement qu 'aussi bien dans le
domaine de l' extraction du pétrole na-
turel , des gaz pétroli fères et de r a f f i - ,
nage , la France a fai t  de gros progrès.
(Suite page 3) Pierre GIRARD.

. .devant et derrière le rideau de fer
L'humour hongrois...

Le propre de l'homme est de trou-
ver de quoi rire jusque dans les situa-
tions les plus désespérées. C'est le cas
des réfugiés hongrois. Us ont même,
seuls des réfugiés satellistes, un jour-
nal humoristique auquel ils ont don-
né le titre de «Bouche décousue». Par-
bleu, il serait bien impossible de ra-
conter toutes ces bonnes blagues der-
rière le rideau où personne n'ose l'ou-
vrir !

* * «
Deux] amis se rencontrent par hasard

dans la rue. L'un d'eux a du coton dans
les oreilles.

— Qu'est-ce qu 'il t'arrive ? lui de-
mande l'autre.

— On m'a arraché une dent.
— Une dent ?
— Oui.
— Par l'oreille.
— Naturellement. Crois-tu que j'ose-

rais ouvrir la bouche dans ce sacré
pays !

* • *
Vous croyez que c'est exagéré ? Alors

vous ne connaissez pas les «dialoguess
de Budapest, été 1950 :

— Bonjour, ça va ?
— Hum !
— Et votr e chère famile ?
— Hum !
— Tes affaires sont donc en bonne

voie ?
— Hum !
— Tout de même, ça fait plaisir de

pouvoir s'offrir un brin de conver-
sation , dit l'autr e en serrant chaleu-
reusement la main de son ami.

» • *
M. Innocent a été obligé par la po-

lice politique de travailler pour elle.
Il reçoit des instructions précises
pour surveiller ses amis et son entou-
rage.

— Si vous rencontrez un ennemi de la
démocratie populaire, vous devez immé-

diatement l'arrêter, lui dit-on, avant de
le congédier.

Le lendemain, il rencontre un de ses
ajnis dans la rue et décide de passer
sur le champ à l'action :

— Tu as sans doute la même opinion
que moi sur le régime, lui demande-t-il
à brûle-pourpoint.

— Evidemment, répond l'autre sans
hésiter.

M. Innocent pousse un long soupir :
— Alors, je suis au regret d'être obli-

gé de t'arrêter !
(Voir suite page 3.)

...ancien chef de l'état-major du géné-
ral Patton et qui commande mainte-
nant la première division de cavalerie

américaine sur le f ront  de Corée.

Le généra l Hobart R Gay...

La catastrophe ferroviaire du Pays de Galles

Près de Conway dans le Nord du Pays de Galles, un express Londres-Holy-
head , bondé de voyageurs , est entré en collision avec une locomotive. Lcs
deux wagons de tête ont été démolis , les autres ont déraillé. Cinq voyageurs
ont été tués tandis que 35 étaient grièvement blessés. Voici le lieu de l'acci-

dent sur la baie de Conway.

Des criminels de guerre remis en liberté

Dix-neuf criminels, de guerre allemands condamnés au procès de Nurem-
berg, ont été élargis avant la f i n  de leur peine en raison de leur « bonne
conduite ». Parmi eux se trouve l'ancien chef de press e du Reich, Otto Die-
trich, l' ancien ministre de l'agriculture Darr é, et l'ancien directeur des usines
I. G. Farben, Fritz Ter Meer. Notre photo : Les anciens chefs nazis quittent
la prison de Landsberg à l'aube, redoutant, sans doute, une publicité trop

tapageuse...

Le M esl l'une des grandes catastrophes du siècle
Allons nous enfin y mettre bon ordre ?

Où la science est d'accord. — Bruits d'autrefois et d'aujourd'hui. — Le vacarme
de Paris — Le supplice des nerfs. — Expédients et remèdes.

(Corr. part , ie « L'Impartial »)

Paris, août 1950.
L'autre jour , un médecin éminent, si-

gnalant l'accroissement formidable du
nombre des aliénés depuis quelques an-
nées, en analysait les causes. Elles lui
paraissaient nombreuses mais se ratta-
chant toutes aux conditions anormales
de l'existence moderne. Il incriminait
notre activité trépidante et le surme-
nage de nos nerfs, les excès de table ,
la corruption de certains aliments, les
troubles de l'atmosphère, l'abus des dro-
gues et l'intoxication sournoise qui en
résulte, le déchaînement de certaines
forces mal connues comme les rayons
X et la TSF elle-même, dont notre sa-
vant voulait bien espérer que le flux
des ondes est inoffensif mais dont l'ac-
tion incessante sur l'oreille et sur .l'es-
prit lui paraissent de nature à déséqui-
librer les cervelles. U accusait enfin et
tout particulièrement le bruit.

Vieille querelle, dira-t-on. Juvénal,
qui vivait au premier siècle de l'ère
chrétienne, protestait déj à contre le ta-
page dans la Rome d'alors. « Le roule-
ment des chariots et le vacarme des

troupeaux chassent le sommeil », affir-
mait-il, et n'était-ce pas pour localiser
le bruit qu 'on groupait au moyen âge,
et beaucoup plus tard encore, les arti-
sans dans des rues déterminées dont
certaines villes ont conservé les noms
pittoresques ? Au XVUle siècle, le
chroniqueur Mercier dénonçait le tin-
tamarre des cloches et, après Boileau
qui avait accusé celles-ci « de faire
mourir les vivants pour honorer les
morts », il se plaignait qu'à proximité
des églises, il n'y avait plus de som-
meil possible, ni de méditation pour les
hommes de cabinet.

Un peu de statistique
Et pourtant, le bruit de ce temps-là

n'était qu'un murmure à côté de celui
d'à présent. Alors, on pouvait se plain-
dre du roulement des voitures, mais el-
les n'étaient pas nombreuses ; les plus
lourds carrosses étaient des jouets d'en-
fants à côté de nos camions modernes
et le concert des injures qu'échangeaient
déjà les cochers et des cris des mar-
chands était à peu près tout ce qui
troublait la paix des villes. Les nerfs
de nos aïeux n'étaient pas trop à plain-
dre.

Voici quelques années, une commis-
sion a donné la curieuse statistique des
bruits de Paris. En se basant sur l'in-
dice 100, elle a dégagé les chiffres sui-
vants :
Roulement du métro, des tram-

ways et des autobus 16,29%
Camions, autos, motocyclettes,

roulement et trompes, ronfle-
ment des avions 30,28%

Postes de TSF 9,34%
Voitures de livraison 20,00%
Construction, industrie 10,09%
Conversations, crieurs divers,

aboiements 9,46%
Divers • 4,54%

(Suite page 3.) Georges ROCHER.

...la population des Etats-Unis a
presque doublé en cinquante ans, pas-
sant de 75.995.575 habitants dénombrés
lors du recensement de 1900, à 150 mil-
lions 500.000 à la date du ler avril 1950.
Ce dernier chiffre dépasse de près de
19 millions le total de 131.669.275 âmes
enregistré lors du précédent recense-
ment sur le territoire continental des
Etats-Unis, en 1940.

C'est aussi l'augmentation la plus
considérable de population jamais
constatée pendant une période de dix
ans.

Savez-vous que...

Austère et démocratique Angleterre..

La fille de la princesse Elisabeth,
Anne-Elisabeth-Alice-Louise, a déjà re-
çu ses cartes de rationnement et on lui
a acheté le ju s d'orange et l'huile de
foie de morue qui est dispensé aux
bébés à prix réduit.

La petite . princesse, née le 15 août,
n'a pas pu obtenir sa carte de ration-
nement avant que son nom ait été ins-
crit dans les registres. C'est le duc
d'Edimbourg lui-même qui s'est charge
de cette formalité mardi matin lors-
qu'un fonctionnaire du district est ve-
nu à Clarence House à cet effet.

On ne sait pas à Londres pourquoi
le nom du bébé a été communiqué . si
tôt. D'habitude, on n'annonce les, noms
des enfants de la famille royale qu'un
mois avan t le baptême.

Le nom et le titre du bébé , tels qu'ils
ont été inscrits dans le registre sont
les suivants : « Son Altesse royale, la
princesse Anne-Elisabeth-Alice-Louise
d'Edimburgh ».

Comme cela a été le cas du prince
Charles, la princesse Elisabeth et le
duc d'Edimbourg ont choisi le nom de
leur second enfant parmi ceux des
Stuart. La reine Anne, née en 1865, et
dont le règne a commencé en 1702, est
un des noms les plus glorieux de la
monarchie. C'est sous son règne que
l'Ecosse a été réunie à l'Angleterre.

La princesse Anne a déjà
ses cartes de rationnement

Les Américains et les Anglais ont assez
souvent accusé la Suisse d'être la plaque
tournante des réexportations à l'adresse de
la Russie, pour qu'on signale le curieux in-
cident que voici.

Récemment on affirmait à Washington
que les Soviets avaient pu se procurer 50
tonnes de molybdène, métal qui fait presqne
totalement défaut en Russie et sert à la fa-
brication d'alliages d'aciers extrêmement
durs, utilisés spécialement pour' les arme-
ments.»

Comment cette brèche dans la barrière
occidentale contre l'expédition de « matériel
stratégique » avait-elle pu se produite ? Qui
était le réexportateur sans scrupules qui
n'hésitait pas à fournir, en provenance des
USA, de quoi durcir les cuirasses des bom-
bes et des tanks russes ?

Voici les explications qui ont été don-
nées :

Un porte-parole du Département
du commerce américain a déclaré que
des licences autorisant l'exportation
de 200 tonnes de molybdène à desti-
nation de la Grande - Bretagne
avalent été accordées.

Cependant, après l'exportation des
50 première tonnes, l'ambassade des
Etats-Unis à Londres signala que le
molybdène n'avait pas été déchargé
en Grande-Bretagne, mais transféré
sur le cargo soviétique « Beloostrov ».

« Le transfert de la cargaison eut
lieu le 7 juillet dans un port britan-
nique », a ajouté le porte-parole.

Par suite de cet Incident, les licen-
ces couvrant les 150 autres tonnes de
molybdène restant à exporter ont été
annulées.

Ainsi l'oncle Sam a pu voir où allait son
molybdène et _ ui le réexpédiait au fur et à
mesure au petit père Staline.

Il a pu être édifié sur les truquages aux-
quels se livre l'internationale des marchands
de canons et des fabricants de mort rapi-
de.

Basil Zaharoff est mort.»
Mais son trafic dure toujours !
Et ce ne sont pas les Suisses neutres, ces

dangereux profiteurs, qui l'exercent. Mais
bel et bien des alliés auxquels on livre de
quoi défendre et fortifier l'Europe...

Qu'on vienne après cela nous parler des
imaginaires fusées d'obus atomiques que
l'horlogerie suisse aurait soi-disant fabri-
quées pour l'un ou l'autre — éventuelle-
ment l'un et l'autre ! — des futurs belli-
gérants. Et qu'on vienne nous Inculper d'af-
fairisme au détriment de la sécurité et de
la paix.»

M'est avis qu'avec l'affaire du molybdène,
certains de nos calomniateurs eux-mêmes
en prennent pour leur grade !

Le père Piquerez,

/ P̂ASSANT



___ - r r  A vendre un
| P h h] bon lit turc ,'
l l i  d(Jr i°lis fauteuils,

couches, chez
Chs Hausmann , tapissier , rue
du Temple-Allemand 10.

on demande a acneter
1 établi portatif et tous outils
d'horloger. — Offres sous
chiffre B. C. 13539 au bureau
de L'Impartial .

Canaris
à vendre. — A. Beck , rue
Général-Dufour 10. 13469

Jeune veuve Tnc
enfant , cherche travail à do-
micile. — S'adresser rue du
Doubs 125, chez Mme Hasler.

13428

Horloger complet
désire entrer en relations
avec fabricant pour remon-
tages -terminages. — S'adr.
au bur. de L'Impartial . 13566

itweiaàr^e
auto Renault , 6 HP, modèle
1947, très peu roulé. — S'a-
dresser au bureau de L'Im-
partial. 13534

Terminages
cylindres , seraient entrepris
de 5 lU à 10 '/2 " ou remonta-
ges de finissages. Travail
consciencieux. — Offres sous
chiffre E. C. 13644 au bureau
de L'Impartial.

TSIÏlPC à vendre , tous
i UIIGw modèles, neuves
et occasion. — Art. t'ahrni ,
HOtel-de-Ville 39. Téléphone
2.49.71. 13358

Pension de famille
accepterait encore messieurs.
Rue Léopold-Robert 28, au
2me étage. 13684

Sommelière !ft d|'aTesiee;
au Café de l'Union, rue du
Progrès 63. 13619

Homme marié ££5 pp0esr:
mis rouge, cherche place
comme chauffeur-livreur ou
aide-chauffeur , connaissan-
ces du Diesel. Entrée 15 sep-
tembre ou à convenir.— Fai-
re offres sous chiffre B. G.
13314 au bur. de L'Impartial.

Sommelière ^"£
fé de la ville. — Faire offres
avec copies de certificats et
photo sous chiffre M. M.
13575 au bur. de L'Impartial.

¦On demande s_ uépoque eà
convenir, jeune fille pour ai-
der au ménage. — Faire of-
fres écrites sous chiffre D. H.
13658 au bureau de L'Impar-
tial. 

A lnilPI * au cen,re > 2 pièces
IUU0I mansardées avec

WC, chauffage central. Con-
viendrait pour personne seu-
le, tranquille et de toute mo-
ralité. — Ecrire sous chiffre
U. V. 13652 au bureau de
L'Impartial.

Appartement _?e82e_ _ X
mandé par 2 personnes tran-
quilles, si possible quartier
ouest. — Ecrire sous chiffre
P. P. 13249 au bureau de
L'Impartial.

On échangerait &*!"_£
ces, cuisine, alcôve éclairé ,
terrasse, contre un de 2 cham-
bres, W. C. intérieurs si pos-
sible, plainpied ou ler étage.
— S'adresser après 19 heures ,
rue Sophie-Mairet 1, chez
Mme Portmann . 13533

Ohamhn P meublée. à louer
UlldlllUl tJ à demoiselle. -
S'adresser Fleurs 22, au plain-
pied , à droite. 13518

A lnunn belle chambre meu-
lUUei blée, au soleil, près

de la gare, à monsieur sé-
rieux. Part à la salle de
bains. — S'adresser rue Da-
nlel-lean-Richard 25, au 2me
étage. 13523

A lnuon belle chambre meu-
lU .ICl biée. — S'adresser

au bureau de L'Impartial.¦- 13568

flhamhnP meublée , chaul-
Uildll lUl D fée, au soleil est
à louer. — S'adresser à M.
Germain Donzé, rue du Pro-
grès 3. 13567

A lnuon pied-à-terre meu-
IUUBI blé ou non. — Ecri-

re sous chiffre A. L. 13535 au
bureau de L'impartial. 

A UPÎlriPP 3 complets , taille
«CIIUI G moyenne, 1 che-

viotte noir , 1 foncé, 1 clair ,
1 pardessus ml-saison neuf ,
fait par tailleur et divers. —
S'adresser au bureau de L'Im
partial. ¦ 13480

t 

Technicum Cantonal Bienne
Ecole d'Horlogerie

MISE AU CONCOURS
du poste de
REGLEUR DE PRECISION
(à la suite de la démission du
titulaire pour raisons de santé)

Conditions :
Connaissances professionnelles complètes d'horloger. La
préférence sera donnée à un candidat possesseur d'un
diplôme d'une école d'horlogerie. Enseignement du ré-
glage, pratique et théorique, français et allemand. Sur-
veillance du bureau de contrôle de la marche des mon-
tres et participation aux travaux respectifs.

Cahier des charges ;

Sur demande, les postulants le recevront par la direction
du Technicum Cantonal de Bienne.

Traitement i
Suivant décret ; voir cahier des charges.

Entrée en fonctions :

16 octobre 1950 ou suivant entente.

Postulations :
Ecrites à la main et munies des documents attestant 1 ac-
tivité professionnelles, jusqu'au 16 septembre 1950
à la Direction de l'Economie publique du canton de
Berne (Miinsterplatz).
Ne se présenter que sur invitation personnelle.

Le Directeur de l'Economie publique
du canton de Berne,

Dr M. GAFNER , Conseiller d'Etat. ? ¦>

f ihf lmhn p meublée est à
UlldlMUi C louer. — S adres-
ser rue de la Chapelle 13, au
rez-de chaussée. 13577
Phamhno  au soleil est à
UllalllUI B louer. — S'adres-
ser rue du Progrès 143, au
ler étage, à droite. 13651
Phamhno meublée est de-
UlItlII IUI ti mandée de suite
par ouvrier sérieux. — Ecrire
sous chiffre G. I. 13690 au bu-
reau de L'Impartial.

Pruioeofto occasion , grenat ,
rUllûdCUC état de neuf est
à vendre. — S'adresser rue
du Commerce 107, au 4me
étage, au centre. 13524

flpp nnflpnn chromatique , 4
nliOUI IICUII registres et 1
batterie complète , sont à
vendre. — S'adresser rue Ja-
quet-Droz 9, au rez-de-chaus-
sée

^ 
13555

Pnt anon à bois Boili ger, 3
I Ulttlj CI trous et four , en
parfait état , à vendre, bas
prix. — S'adresser rue du
Parc 75, au 2me étage, à gau-
che. 13542

A UOnrino accordéon chro-
VCIIU1 C matique , 41 tou-

ches piano , 120 basses, 4 re-
gistres, état de neuf .— Offres
sous chiffre C. H. 13447 au
bureau de L'Impartial.

A UPlirlnP 2 complets hom-
VGIIUI C me, taille moyen-

ne, bleu-marin et gris, 1 man-
teau d'hiver gris , le tout très
peu porté. — S'adresseraprès
19 h., rue Sophie-Mairet 18,
au- rez-de-chaussée, à droite.

13578

Pousse-pousse tXA
vendre. — S'adresser rue des
Fleurs 2, au 2me étage. 13576

A ifpnripp robe bal- ct6 Pel\ VCIIUI D Georgette rose ,
blouse crêpe Georgette blanc
portée une fois , manteau gris-
noir , taille 42, bas prix. —
S'adresser à Mme Bringolf ,
Bel-Air 51. 13559

A WOiirlnO l potager à bois
VCIIUI C granité, 3 paires

de grands rideaux. — S'adr.
chez M. Trezzini , rue du
Nord 174. 13541

Manteau de fourrure,
état de neuf , grande taille ,
est à vendre , moitié de son
prix. — S'adresser au bureau
de L'Impartial. 13620

& upnrlnp * llt > dIvan > chal"H VCIIUI C Ses, 2 tables nuit ,
1 armoire , buffet , petit four-
neau à pétrole , table à ou-
vrage , machine à coudre
usagée, chaussures homme
42, malle en fe r. — S'adres-
ser au bureau de L'Impartial.

13661

Fabri que de la place engagerait

acheveur
au courant de la mise en marche

remonteur de rouages
travail en fabrique. Places stables.

Sortirait à domicile

réglages
plats, point d'attache.

Ecrire sous chiflre C. Y. 13683 au bureau
de L'Impartial.

Commis
Jeune commis, suisse allemand ,
excellentes références à dispo-
sition, cherche place pour se
perfectionner dans la langue
française.

Faire offres à Case postale 17618,
La Chaux-de-Fonds.

Commissionnaire
est demandé entre les heures
d'école, par

DROGUERIE DU VERSOIX

Employée de bureau
capable de travailler seule,
est demandée pour entrée de
suite.
Faire offres écrites sous chiffre
V. V. 13660 au bureau de L'Im-
partial.

jj] Ecole Bénédlct
Ë̂ÈÈ? LA CHAUX-DE-FONDS
 ̂ Rue Neuve 18 Téieph. 2.11.64

RÉOUVERTURE DES COURS
4 septembre 1950

Cours (petits groupes et leçons privées). Langues
française , allemande, anglaise , italienne , portu-
gaise et russe. Orthographe. Branches commer-
ciales : comptabilité , correspondance , sténogra-
phie, dactylographie , (cours de secrétariat 3 et 6
mois, début 20 octobre), adaptation de la sténo-
graphie Aimé Paris à l'allemand et à l'anglais.
Renseignements détaillés par la diïection.

'___£*--"-•>- frke i m néftodes «firâtielles

^^^^CHâTMGNERAI E
"VMWH

força» fo i i B us. Etmta primsira _t _ro___ m_ .
Diplôme cmn_tr.__l. Préparation B_i.er_ ité , Ecole Inge-
nieorî, Poij. Lsnpts moderne!, Trmai nsnoel i .
Spor-L. Enseignement et éducation indiridnels. lionne
Kwrritan grâce i Me enli _ . es. Atmo sp hère familiale.

RENTRÉ ^
11 SEPTEMBRE TÉL. COPPET 8 
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iih/ÂuX VX SQHC
PROFESSEUR DE PIANO

28ème année d'enseignement Tous les degrés
Membre de la Société suisse de Théorie
Pédagogie musicale Dictée

La Chaux-de-Fonds: NUM A.-DROZ 51 (vis-à-vis Gymnase)
Le Locle: ENVERS 20 (chaque mercredi)

( '.

Monsieur d'initiative
au courant des travaux de bureau , bonne
culture générale cherche changement
de situation (association non exclue).
Place de La Chaux-de-Fonds ou Le Locle.
Ecrire sous chiffre I. N 13564 au bureau
de L'Impartial.

_ • ;

Monsieur sérieux et actif , disposant de
fr. 25.000.— à fr. 30.000 — trouverait

J&e££e sùbuaticuri
comme associé, dans maison de commer-
ce en gros. Personne sachant le français
et l'allemand et ayant permis pour voitu-
re et camion aura la préférence. Faire
offres sous chiffre P O 13675 au bureau
de L'Impartial .

Etude de Me André CATTIN , Dr en droit "
avocat et notaire , à Saignelégier

Vente pubiiaue
d'un immeuble

Samedi 16 septembre 1950, à 14.00
heures, au Café Montagnard , au Moir-
mond, les hoirs de Charles Erard
vendront publi quement l'immeuble Fl. 216,
habitation , magasin et aisance , de 8 a. 11 ca.
qu 'ils possèdent au Noirmont.

Entrée en jouissance immédiate.
Pour visiter , s'adr. à M. Antoine Erard,

horloger , au Noirmont.
Les conditions de vente sont déposées à

l'étude du notaire soussigné.
Par commission :

André CATTIN, not.
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0/1 attende^ p lus ,..
pour l'achat de vos laines
car la hausse est tantôt là I
Venez donner un coup d'œil

AU BANC DES INVALIDES
sur la Place du Marché
(face au kiosque)
Laines de qualité à prix bon marché

Nous réservons aux prix actuels Elsi Schelling

Technicien-constructeur
ayant 15 ans de prati que dans la construction
et fabrication de machines outils automatiques
et semi-automatiques, machines spéciales
pour l'horlogerie, etc. cherche changement de
situation.

Offres sous chiffre S. C. 13681 au bureau de
L'Impartial.

Administration de L'Impartial Compte mn nng
iwÊmÊÈ&ËtËjU* ». A. £$ Iw tfZd

r .

HORLOGER
comp let

rhabilleur de préférence ,
serait engagé de suite , par
maison d'exportation en
gros.

Faire offres écrites sous
chiffre A. G. 13579, au bu-
reau de L'Impartial.

Horloger complet
connaissant à fond le. chronographe et pouvant
fournir un travail soigné, serait engagé comme
visiteur. Personne capable est priée de faire
offres sous chiffre H 23764 U , à Publicitas,
Bienne.

îoyrneur-reuoluer
qualifié, sur acier serait engagé de suitt
ou date à convenir. Se présenter ou écri
re à Fabrique de montres STILA S. A
rue Léopold-Robert 17a, La Chaux-de
Fonds.

A VENDRE

TERRAIN
pour construction de garages
quartier Nord-Ouest. Prix avan-
tageux. Très bonne situation.
Offres sous chiffre O B 13565 au
bureau de L'Impartial .

L'Asile cantonal pour Femmes âgées
de La Chaux-de-Fonds

cherche

employée de maison
capable et sérieuse pour travaux d'entretien et de couture.

Engagement tout de suite ou à convenir.
t Adresser offres à la direction.



La politique pétrolière de la France
En marge des événements mondiaux

(Suite et fin)

Les stastistiques le prouvent. D' après
les résultats obtenus actuellement , la
France se su f f i t  à elle-même en essence
et en produits dérivés , elle subvient à
la consommation nord-africain e et
commence à exporter des produits de
raf f inage.  Ce bilan peut paraître mo-
deste comparativement à ceux de la
Grande-Bretagne et des Etats-Unis
mais, comme le remarque avec raison
l'observateur français dont nous nous
inspirons , ils n'en sont pas moins re-
marquables , si l'on songe que la politi-
que p étrolière française remonte à pei-
ne à vingt-cinq ans.

La France se suffira bientôt

à elle-même.

Aujourd'hui , « la France est parvenue
à se libérer des importations étrangères
pour les produits finis : grâce au
Moyen-Orient et peut-être à ses res-
sources nationales , elle est en passe de
réduire progressivement , dans les an-
nées prochaines, ses importations de
pétr ole brut ». De - plus , l'industrie pé-
trolière française semble représenter un
exemple intéressant de la collaboration
entre l'Etat et les entreprises privées.

Les ressources pétrolières de la Fran-
ce sont loin d'être épuisées. Des entre-
prises de prospection continuent leurs
recherches aussi bien sur le territoire
métropolitain qu'en Tunisie, au Maroc
et dans les autres territoires de l'Afri-

que française. Des résultats très inté-
ressants peuvent en être attendus et il
est probable en outre qu'aussi bien en
Alsace que dans les Pyrénées et dans
d' autres parties de l'empire français ,
des ressources pétrolières seront décou-
vertes , qui pourront constituer une res-
source d'importance majeure pour l'é-
conomie nationale et la défense natio-
nale, s'il en était besoin.

Il est en tout cas indiqué de souli-
gner que la France a obtenu, après seu-
lement vingt-cinq ans d' e f for t s  dans le
domaine de la politi que pétrolière , des
résultats, impressionnants. Comme le
remarque notre informateur , ce pays
est parvenu à se libérer des importa-
tions étrangères pour les produits finis;
grâce au Moyen-Orient et peut-être à
ses ressources nationales, elle est en
passe de réduire progressivement ses
importations de pétrole brut.

Ainsi l'industrie pétrolière française ,
créée sur l'initiative de l'Etat, niais vi-
vant sous le régime de sociétés privées,
est un exemple intéressant de l'asso-
ciation de l'Etat et du capital , faite
dans un but d'intérêt national . A ce
titre, et c'est la conclusion de notre
observateur, le système pétrolier fran-
çais mériterait d'être médité et étudié
par les <t réformateurs économiques en
mal d'innovations ».

Il est toujours intéressant d'être in-
form é et surtout de chercher à être
bien informé.

Pierre GIRARD.

...devant et derrière le rideau de fer
L'humour hongrois...

(Suite et f in)

On assiste aussi à Budapest à des
pourparlers quelque peu ellyptiques :

Mme Kiss lit le journal «Le Peuple
libre ». Tout à coup, elle se tourne vers
M. Nagy :

— Pourriez-vous me dire, Monsieur ,
si ie cancer est une maladie mortelle ?

Geste de renoncement de M. Nagy :
— Ne vous tourmentez pas. Il ne l'a

pas !
• * •

Trois personnes, par exemple, chu-
chotent, tête contre tête, attablées dans
un restaurant. Entre un client, il jette
un coup d'oeil vers les trois hommes et
se dit tout haut en soupirant :

— Bon ! Bon ! Mais quand ?
* • »

J'ai peur que vous ne l'ayez pas com-
pris. Pour éclairer vos lanternes, écoutez
cette histoire :

Le rabbin d'un village des environs
de Budapest a invité à dîner son ami
Samuel. Ce dernier trouva la cuisine
tellement à son goût qu'il resta le len-
demain, le surlendemain et ne se déci-
da à partir que lorsqu'il apprit qu'il ne
restait plus rien à offrir.

— Je pars demain à l'aube, déclara-
t-il alors au rabbin .

Ce dernier attendit l'aube avec im-
patience et, à la pointe du jour , se
précipita dans la chambre de Samuel
pour le réveiller.

— Il est temps que tu te lèves. Le
coq chante déjà.

— Quoi ? Il y a un coq ? Je reste !
Certains soldats d'une certaine puis-

sance ne quitteront pas certain pays
tant qu'il y restera un seul coq !

Que voulez-vous, les gens sont obli-
gés de recourir à des images poétiques,
à des métaphores.

» » »
M. Fekete se promène sur la place

Staline avec son ami lorsqu'il croise une
délicieuse petite femme. Fekete la «re-
luque» de tous ses yeux, puis pousse
un juron formidable.

— Es-tu devenu fou ? lui demande
son ami. Voir une aussi belle femme et
jurer !

Fekete lui répond avec un rictus
amer :

— Comment ne pas jurer , alors que
j 'ai dû penser à ma légitime !

Ici la métaphore est trop claire. La
belle femme, c'est l'Occident, objet des
désirs prohibés. Ils n'en parlent j amais,
ils y pensent touj ours : au départ, à
l'évasion, à la fuite !

* • •
Mais il y a de l'humour derrière le

Rideau de fer aussi. Tout au moins,
c'est ce que prétend le journal humo-
ristique de Budapest qui porte le nom
de « Ludas Matyi» , figure populaire res-
semblant à Eulenspiegel.

A .l'occasion du cinquième anniversai-
re de la constitution de la République
de la démocratie populaire hongroise,
le gouvernement de Budapest promul-
gait lne amnistie pour ceux qui, après
avoir quitté clandestinement le pays,
seraient désireux d'y retourner. « Ludas
Matyi » présente donc à ses lecteur»

une famille de ces re-émigrés qui abor-
dent les garde-frontières :

— Ecoutez, garde ! J'ai fait au de-
hors (dans les pays de ,1'Ortident) huit
mille kilomètres, sans trouver de tra-
vail , j' ai crevé de faim et de misère...
Que le diable vous emporte , garde !
Vous n'auriez pas pu mé saisir au col-
let lorsque, il y a deux ans, j'ai franchi
la frontière hongroise ?

Comme .l'on voit, l'affair e des humo-
ristes derrière le rideau de fer n'est pas
très commode. Il leur est interdit de
parler en métaphores ou d'employer un
langage ellyptique qui donne souvent
au récit des tournures savoureuses.
Avant de servir l'humour, ils doivent
servir le parti. Leur rôle est de contre-
attaquer et d'anéantir l'humour des Oc-
cidentaux qui, malgré les miradors et
les champs minés, pénètr e derrière le
rideau.

Souvenez-vous encore du soupir de
l'homme.qui surprend les gens au res-
taurant en chuchoterie : ' « Bon ! Bon !
Mais quand ? » Cela veut dire : Quand
verrons-nous les Américains ?

« Ludas Matyi >, organe du parti, a la
tâche de ridiculiser les rêveries de ces
fieffés réactionnaires. Il publie donc un
dialogue entre deux ci-devant. L'an-
cien magnat montrant à son ami des
points dans le ciel, s'écrie :

— Les voilà, les voilà, les bombardiers
américains !

— Es-tu bête, lui répond l'ami. Ce
ne sont que des hirondelles.

— M'est égal. Elles font le printemps.
Ainsi l'humour, comme toutes choses

à notre terrible époqu e, a deux côtés,
ce qui, avouons-le, n'est pas toujours
réjouissant.

Sports
Au Vélo-Club Excelsior

On se rappelle encore la magnifique
victoire de Fritz Zbinden au Tour du
Léman. Victoire qui faisait honneur aux
couleurs neuchàteloises. Or, ces der-
nières ont été mises en valeur égale-
ment par notre Chaux-de-Fonnier,
Jimmy Marcozzi , qui, pour sa première
course amateur s'est très bien défendu,
puisqu'il s'est classé dans le peloton de
deuxième position qui disputa le sprint
pour la 6e place à 16" du vainqueur,
au 17e rang exactement, alors qu'au
départ on notait dans la catégorie plus
de soixante-dix coureurs.

Voilà qui permettra à Marcozzi de
courir avec une assurance toujo urs plus
grande et qui lui servira, sans doute,
lors de la prochaine course qu'il dis-
putera, dimanche, soit son premier cri-
térium amateur à Fleurier.

Deux autres Chaux-de-Fonniers ont
défendu vaillamment également le re-
nom du Vélo-Club Excelsior, il s'agit
d'Hostettler et de Castioni qui se sont
classés respectivement 6e et 17e au
circuit pour j uniors du Mont-Soleil.

A signaler que notre vélo-club en-
verra également dimanche une section
de juniors le représenter au Prix Mon-
dia de Moutier.

iyifrnv> c___a___co à tous.

Allons nous enfin y mettre bon ordre ?

Où la science est d'accord. - Bruits d'autrefois et d'aujourd'hui. — Le vacarme
de Paris — Le supplice des nerfs. — Expédients et remèdes.

(Suite et fin)
Comment lutter ?

A cette collection de bruits, on peut
ajouter encore, dans les grandes villes ,
là où a sévi la construction en fer et
en ciment armé, ceux causés par les
voisins et qui se répercutent indiscrè-
tement de logement en logement, d'éta-
ge à étage, du fait de la perméabilité
au son des matériaux employés.

Quel peut être, à la longue, l'état de
surexcitation nerveuse d'un humain ex-
posé jour et nuit à un tel concert qui
atteint encore une intensité accrue sur
certains pointe déterminés ? Toute la
science est d'accord pour brosser le
sombre tableau du citadin devenant de
jour en jour plus nerveux, plus irri-
table, plus accessible aux maladies du
coeur et de la circulation sanguine et
pour lui opposer le bel équilibre du vil-
lageois accoutumé à la paix des
champs... à la condition, toutefois, que
celle-ci ne soit pas troublée par les
excès de la circulation sur routes.

Mais tout le monde ne peut pas vivre
loin des centres urbains ; ajoutons mê-
me que tout le monde ne veut pas y
vivre. Dès lors comment lutter contre
le redoutable danger du bruit ?

Moyens d'alors et ...d'aujourd'hui !
Il y a trois siècles, alors qu'il causait

pourtant moins de ravages, on en pré-
servait totalement ceux auxquels il pou-
vait causer un trouble. L'Allemagne sur-
tout était sévère à cet égard. En 1617,
une ordonnance interdisait à tout arti-
san de Leipzig exerçant un métier
bruyant de s'établir dans un quarti er
habité par les docteurs et les étudiants.
Un jugement de 1630 condamna un for-
geron qui empêchait les savante de
travailler. Soixante ans plus tard, un
orfèvre était frappé d'une lourde amen-
de parce que ses coups de marteau em-
pêchaient de méditer et de comprendre
les maîtres et les élèves.

Le temps a marché depuis lors et il
est évident que de telles restrictions
seraient jugées draconiennes. Elles ne
suffiraient d'ailleurs pas à supprimer

les bruits dont la nomenclature est au-
jourd 'hui si étendue, pas plus que n'y
pourvoirait cette ordonnance du préfet
de police de 1829, qui interdisait de
jouer du cornet à piston, de la trom-
pette et du trombone, et même cette loi
qui impose aux amateurs de TSF l'o-
bligation de fermer leurs fenêtres.
Quand il est établi qu'un Parisien
moyen peut supporter sans dommage
une somme de bruit correspondant à
cinq, alors que le tintamarre ambiant
atteint cinquante-cinq, on constate
qu'il y a pour l'autorité une lourde tâ-
che si elle veut rendre la vie suppor-
table aux pauvres humains.

Mais il ne faut pas attendre
que les méfaits du bruit aient rui-
né la santé publique pour s'efforcer de
limiter le mal..

Georges ROCHER.

Le bruit esl l'une des grandes catastrophes du siècle

Chroniaue neuciteioise
Neuehâtel. — Le recours d'un « caram-

bouilleur » écarté.
(Corr.) — U y a quelques semaines,

le tribunal correctionnel de Neuehâtel
condamnait à une peine sévère, trans-
formée en internement d'une durée in-
déterminée, le nommé C. F., récidiviste,
qui avait revendu à vil prix du bois
qu'il avait acheté... sans le payer. Cette
pratique, qui s'apelle le « carambouil-
lage » est une escroquerie pure et sim-
ple. F. déposa un recours contre le
jugement le condamnant.

Ce recours à la vérité téméraire a
été purement écarté par la Cour de
cassation pénale neuchâteloise qui a
en outre condamné le recourant à
payer un émolument de justice de 60
francs.

Une inauguration à Peseux
(Corr.) — Le nouveau central auto-

matique de Peseux a été mis en service
et inauguré hier au cours d'une brève
manifestation à laquelle assistaient les
représentants des autorités communales
de Peseux , Corcelles-Cormondrèche et
Montmollin.

Le nouveau central, d'une capacité
de 2000 raccordements d'abonnés et
dont les installations ont coûté 1,500,000
francs a été inauguré par M. Leuen-
berger , nouveau directeur de l'arrondis-
sement des téléphones de Neuehâtel et
par son adjoint, M. Glanzmann. MM.
Jean Dubois, conseiller communal à Pe-
seux, et M. Grandj ean, conseiller com-
munal à Corcelles-Cormondrèche, ont
prononcé l'un et l'autre une courte al-
locution.

Maxime
— L'homme qui cède quand il a tore

est un sage, mais celui qui cède quand
il a raison, est...
— marié !

Coup d'œil sur la fiscalité en Suisse

(Corr. part, de « L'Impartial >)
Berne, le 31 août.

Les impôts fédéraux ont produit pour
les six premiers mois de l'année une
somme de 860,7 millions de francs.
Après déduction des parts cantonales
et versement au fonds de ristourne de

ler semestre 1949 ler semestre 1950
Droite de timbre 45,5 millions 51,0 millions,
Impôt anticipé 64,0 > 55,4 »
Impôt sur le chiffre d'affaires 220 ,0 » 207,1 »
Impôt sur le luxe 10,2 > 9,9 »
Impôt compensatoire 7,0 > 6,6 >
Impôt de défense nationale 83,8 » 258,1 »
Sacrifice pour la défense nat. 8,9 » 4,0 >
Impôt sur les bénéfices de guerre 25,5 » 18,8 »

Total des impôts '464,9 millions 610,9 millions
Droits de douane 225 ,0 » 249,8 »

Total
Dont part de la Confédération

L'augmentation deg recettes fiscales
est due principalement à l'impôt de
défense nationale. Plus de la moitié du
rendement annuel budgété de cet im-
pôt a été versée au 1er semestre déjà.
Les recettes douanières ont augmenté
de 25 millions de francs par rapport
à la période correspondante de 1949.
Cette augmentation est la conséquence
des importations accrues, par suite de
la situation politique tendue, dea den-
rées alimentaires et de produits fabri-
qués. Le rendement des droits de tim-
bre s'est également accru de 12 % com-
parativement au ler semestre de l'an-
née dernière. Cet accroissement résulte
surtout du rendement élevé des droite
prélevés sur les papiers valeurs étran-
gères, de l'amélioration du produit du
droit sur les quittances de primes, du
timbre d'émissions et du timbre sur les
coupons d'actions. Le rendement de
l'impôt sur le chiffre d'affaires est
tombé de 13 millions de francs ou de
6 %. Ce résultat est la conséquence de
l'extension, dès le ler janvier 1950, de
la liste des produits francs d'impôt.
Pour le deuxième semestre on prévoit
un recul supplémentaire de 3 millions
de francs par suite de l'exonération
de tous les articles de boulangerie, de
confiserie et en chocolat. La diminu-
tion du rendement de l'impôt sur le
luxe et de l'impôt compensatoire n'a
qu'une importance secondaire. Le sa-
crifice pour la défense nationale et
l'impôt sur les bénéfices de guerre qui
sont en liquidation , voient naturelle-
ment leur rendement diminuer.

l'impôt sur les bénéfices de guerre, la
part de la Confédération s'est élevée,
à fin j uin 1950, à 775,1 millions de
francs contre 647,6 millions de francs
à la fin du ler semestre de l'année der-
nière. Les divers impôts ont donné le
rendement que voici comparé à celui
de l'an dernier à pareille époque :

689,9 millions 860,7 millions
647,6 » 775,1 >

Les contributions fédérales rapportent 1

RADIO
Jeudi 31 août

Sottens : 12.46 Informations. 12.55
Disques. 13.00 Monsieur Beauvoyage
conduit l'enquête. 13.10 A l'Opéra : pa-
ges de compositeurs français. 13.40 Con-
cert. 16.29 Signal horaire. 16.30 Emis-
sion commune. 17.30 Mélodies de Franz
Schubert. 18.00 Le plat du jour. 18.10
Poème. 18.30 Attention à la peinture.
18.40 De Lehar à Cole Porter. 18.55 Le
Micro dans la vie. 19.13. Heure. 19.14
Programme de la soirée. 19.15 Informa-
tions. 19.25 Le Miroir du temps. 19.40
Feuilleton radiophonique : « Les Chou-
ans», de G.-M. Bovay. 20.05 Concert
symphonique donné par l'Orchestre
philharmonique de Vienne. 22.00 Aux
Talents neufs. 22.30 Informations. 22.35
Musiques de l'écran.

Beromunster : 12.15 Mélodies ita-
liennes. 12.29 Heure. 12.30 Informations.
12.40 Mus. légère. 13.15 Nouveaux dis-
ques. 13.45 Piano. 14.15 Recettes et con-
seils. 14.15 Duo d'accordéons. 16.00 Sui-
te d'orchestre. 16.29 Heure. 16.30 Emis-
sion commune. 16.55 Mus. légère. 17.30
Causerie. 17.50 Causerie. 18.00 Concert
récréatif. 18.45 Causerie. 19.00 Piano.
19.30 Informations. Echo du temps.
20.00 Orchestre. 20.15 Pièce radiophoni-
que : « Katharina Knie », de Z. Zuc-
mayer. 21.40 Suite de ballet 22.00 In-
formations. Heure. 22.05 Clavecin.

Vendredi ler septembre
Sottens : 7.10 Le bonjour matinal

7.15 Informations. 7.20 Musique russe,
11.00 Emission commune. 12.15 Le mé-
mento sportif. 12.20 Suite slovaque, No-
vak. 12.30 Opérettes d'aujourd'hui,
opérettes d'autrefois. 12.45 Sig. horaire,
12.46 Informations. 12.55 Musique légè-
re. En intermède : Les visiteurs de 13
heures. 133.20 Trio pour flûte, violon
et alto, Beethoven. 13.40 Oeuvres de
Beethoven et Weber. 16.29 Signal ho-
raire. 16.30 Emission commune. 17.30
Voyages en zigzag. 18.00 L'agenda de
l'entr'aide. 18.10 Radio-Jeunesse. 18.30
Le pianiste Alerandre Braïlowsky. 18.45
Les cinq minutes du tourisme. 18.50 Re-
flets d'ici et d'ailleurs 19.15 Informa-
tions. 19.25 Les Nations Unies vous par-
lent. 19.30 La vie comme elle va. 19.40
Music-Box. 20.00 Le Chevalier à la Rose,
Richard Strauss. 20.20 Vies aventureu-
ses. 20.50 Musique récréative. 21.20 Les
malheurs de Sophie. 21.40 Bêla Siki,
pianiste. 22.00 Estampes orientales. 22.20
Musique enregistrée. 22.30 Informations.
22.35 Pénombre.

Beromunster : 6.15 Informations. 6.20
Disques. 11.00 Emission commune. 12.15
Disques. 12.29 Signal horaire. 12.30 In-
formations. 12.40 Concert. 16.29 Signal
horaire. 16.30 Emission commune. 17.30
Pour les enfante. 18.00 Concert. 18.30
Carnet du reporter. 18.40 Disques. 18.50
Piste et stade. 19.00 Disques. 19.10 Cau-
serie. 19.30 Informations. Echo du
temps 20.35 Causerie. 21.00 Pour les
Rhéto-Romanches. 22.00 Informations.
22.05 Piano.
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— C'est papa ! Il nous envole une
caisse de vaisselle à laver...

En vacances.



/\ ^BP̂ ^3̂ 3ËOî ^̂ ^ES_Ê P
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Grumes sapin
bois longs et mi-longs
sont cherchés.
Faires offres écrites sous
chiffre G. G. 13699 au
bureau de L'Impartial.
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LÉON GROG

René Latour, apparemment, s'attendait à cette
réponse. En tout cas, il l'accueillit avec fermeté.
Il recouvra un peu de calme et une étonnante
présence d'esprit. Ce fut cette fois d'un ton assuré
qu'il répondit :

— C'est bien... Je vous suis... Ne craignez rien.
Etant innocent, je ne chercherai pas à m'évader...

Les deux inspecteurs échangèrent, de nouveau,
un regard narquois. Tous ceux qu'ils arrêtaient
commençaient toujours par se dire innocents !

Avec un sourire forcé, qui déformait drôlement
sa figure tragique, le jeune homme murmura :

— Je vous suis reconnaissant des mesures que
vous avez prises pour me permettre d'échapper
à la curiosité malveillante de la foule.

C'était une véritable foule, en effet, qui venait
de s'amasser devant la porte principale du stu-
dio, tandis que le prisonnier était emmené par
une autre issue.
. La nouvelle de la mort étrange de la vedette

— Où allez-vous, mesdames ? demanda un bri-
gadier. L'accès de ce bâtiment est interdit à
tous ceux qui sont étrangers au personnel du
studio.

s'était rapidement répandue. L'un des figurants,
qui avait un ami appartenant à un j ournal du
soir, avait eu le temps de prévenir celui-ci.
Une édition du journal , fraîchement tirée, était
en vente dans tout Paris. Colporté de bouche en
bouche, le récit de l'attentat avait attiré une af-
fluence considérable . Le nom de l'assassin était
connu, et la multitude hurlante s'attendait, à
chaque instant, à le voir sortir du studio, entre
deux agents. Certains se préparaient à procéder
à un lynchage en règle. Tous étaient disposés à
le huer.

Quand le bruit se répandit que le criminel avait
pu être emmené par une autre issue, la déception
des curieux se traduisit par une rumeur mena-
çante. On dut faire appel , en toute hâte, à « Po-
lice-secours » pour enrayer un assaut furieux
contre le studio.

Des agents en uniforme, amenés rapidement
dans des cars, parvinrent à dégager l'édifice et
à disperser la foule sans trop de difficultés.

La bagarre, au total assez bénigne, touchait à
sa fin , lorsqu'un taxi-auto s'arrêta devant le
barrage. Deux jeunes femmes en descendirent.
Elles regardèrent, d'un air étonné, le spectacle
qui s'offrait à elles, du conflit entre la police et
les manifestants, dont elles ne semblaient pas
comprendre les clameurs confuses.

— Monsieur, répondit en souriant gentiment
la plus jeune des deux arrivantes, laissez-nous
passer, mon amie et moi. Je viens chercher mon
fiancé qui j oue un rôle dans le film.

— Il s'appelle ?
— Il s'appelle Eené Latour...
La jeune fille avait prononcé ce nom avec une

voix si tendre, si caressante que le brigadier fut
tout ému.

Se pouvait-il qu'elle ignorât le, drame ? Sans
doute, puisqu'elle avait l'air si tranquille ! Sa
compagne, au contraire, avait dû percevoir , par-
mi les clameurs, quelques précisions qui avaient
pu éclairer, car sa voix tremblait un peu lors-
qu'elle prit , à son tour, la parole pour demander
au brigadier, encore indécis :

— Mais que se passe-t-il ? Pourquoi cette af-
fluence inusitée ?

Le brigadier hésita. Puis il pensa qu'elles fini-
raient bien par savoir !... Autant le leur dire tout
de suite !... Et il lâcha tout d'une traite :

— Ces gens attendaient, pour le huer, l'assas-
sin de Mme Clara Wood...

Les deux femmes chancelèrent d'émotion.
— L'assassin de Clara Wood... s'écria la plus

jeune... Que me dites-vous là ? On l'a assassinée ?
— Puisque je vous le dis !... répliqua le briga-

dier avec impatience. Le misérable René Latour
ne l'a pas manquée, je vous assure...

La jeune fille exhala un faible gémissement et
tomba , privée de sentiment, dans les bras se-

, courables de sa compagne.

A la même minute, René Latour était introduit
dans le cabinet du commissaire de police de Bou-
logne.

Ce magistrat était un homme courtois, plein
de tact, et qui savait faire la différence entre un
artiste, accusé du meurtre de sa partenaire, et un
vulgaire malandrin, qui tue pour voler...

Par ailleurs, le prisonnier, malgré le débraillé
de son costume de soirée et le masque bizarre que
lui faisait son maquillage, lui fut plutôt sympa-
thique.

René Latour était un grand garçon, aux épaules
larges, aux hanches étroites, tel que les jeunes
filles se représentent le type idéal masculin. Il
avait des traits réguliers, un regard fran c, des
dents blanches et saines et des cheveux bruns.

Pourtant, grâce à l'expérience que lui avait
donnée une longue carrière, le commissaire se
demandait, goguenard , en considérant ce beau
jeune homme : « N'aura-t-il pas, comme tous les
autres, une tête d'assassin quand il passera , sans
col et avec une barbe de deux j ours, devant l'ap-
pareil photographique du service anthropométri-
que ? »

Ce fut , toutefois, en homme du monde conver-
sant avec un autre homme du monde, qu 'il fit
subir rapidement à René Latour ce que l'on ap-
pelle « l'interrogatoire d'identité ».

Il nota ainsi que René Latour était âgé de
vingt-six ans, qu'il exerçait la profession d'artiste
de cinéma et qu'il demeurait 62-ter , boulevard
Murât, à Paris. (A suivrej

Aide de bureau
Pour travaux de

fabrication on cher-
che dame ou demoi-
selle ayant bonne
instruction. Entrée
immédiate ou à con-
venir - Faire offres
avec prétentions et
références à Case
postale No 10281,
La Ghaux-de-Fonds.

13623

_. J

Employée
de maison
est demandée.

S'adresser au bu-
reau de L'Impar-
tial. 13693

Ouvrier
cherche emploi dans
fabrique ou autre en-
treprise.
Téléphonez au 2.59.13
qui renseignera.

13691
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Conserves de viande
< ristourne

déduite
Délicieux

Corned Beef ,. botte de m » *. 1.95 1.85 3
Viande hachée ,« boîte de m,, F,. - .90 - .855
Pâté de viande Keed?2~ Fr. 1. - -.95
Pâté au foie «ffittS »_,. *, -.70 -.665

Retouches
grandes pièces ancre
13*/*'" sont à sortir.
Travail assuré.
S'adresser au bureau

. de L'Impartial. 13684

Achevée
est demandé pour petites
pièces soignées, sans mise
en marche. Eventuellement
on sortirait à domicile.

S'adresser au bureau de
L'Impartial. 13553
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NOTRE VENTE DE PAPETERIE
à 95 centimes
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Bloc papier - Elco- velin économie
li gné ou uni , blanc , format A4

LE BLOC de 100 feuilles -.95

Enveloppes pour la correspondance
grises ou bleues, format normal, bonne qualité

LE PAQUET de 125 pièces - .95

Enveloppes pour la correspondance « Elco »
blanches, format normal , bonne qualité

LE PAQUET de 75 pièces -.95

... et la nouveauté indispensable,
pour les bureaux, pour les artisans,
pour les sociétés, pour les particuliers :

Bande adbésive - Speedfix Tape »
sur dérouleur, larg. 16 mm., excellente qualité

incolore, vert , rouge et bleu , LA PIÈCE —.95

Papiers pr doubles ==
Dossiers tous genres - ClasseursV ; J

Que d'hommes.. -, quelle maisonnée! Que de chemises à laver! /en ŝ at vraiment affolée. Mais... fai de T0M0 pour tremperl
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Chambre à coucher
laçon noyer, neuve de fabri que , exé-
cution très soignée, se composant de
2 lits, 2 tables de nuit , 1 belle coif-
feuse, 1 armoire 3 portes , le tout livré
et installé franco domicile avec garan-
tie de 10 ansj impôt compris Fr. 890.— ;
avec Umbau Fr. 980.—.

Chambre à manger
en noyer, comprenant un très beau
buffet de service avec seciétalre , 1 ta-
ble a rallonges , 6 chaises, la chambre
à manger complète Fr. 890.—.
Fiancés, amateurs de beaux meubles, vu
la grande demande de ces modèles, ne
retardez plus votre visite I

Ameublements ODAC FANTI & Cie,
Grande-Rue , 34-36, tél. 9.22.21, Couvet

k -

Toutes Installations et réparations de

STORES
en bois, toile et en métal (cordes et sangles)
Travail prompt et soigné.

/ Tél. 2,31.08 E. POLIER , spécialiste. D.-J. Richard 29



L'actualité suisse
Le trafic des C. F. F. durant

le 2e trimestre de 1950
BERNE , 31. — Ag. — Dans un rap-

port adressé au Conseil d'administra-
tion des CFF concernant le 2e trimes-
tre 1950, la direction générale relève
que le service des . voyageurs a accusé
une diminution par rapport à 1949, ce
qui s'explique principalement par le
recul du trafic international et l'inten-
sification des transporta routiers.

Les voyages des pèlerins vers Rome,
à l'occasion de l'Année sainte, ont com-
pensé dans une certaine mesure cette
diminution. 33 trains spéciaux ont cir-
culé en transit dans les deux direc-
tions, 27 trains spéciaux dans, une seule
direction et 9 trains spéciaux de Suisse
à Rome et retour.

Le trafic des marchandises a heu-
reusement repris comparativement au
ler trimestre de 1950. Grâce à la forte
augmentation des importations, qui ont
atteint en mai 660.550 tonnes, contre
476.000 tonnes environ en avril , il s'est
produi t une sensible amélioration.
Cette hausse s'est maintenue en juin.
Le trafic international de transit par
la Suisse a été également réjouissant.
Il a été, en effet , de 58 % plus élevé
que durant le 2e trimestre de 1949.
Avec 189.000 tonnes, il a atteint en juin
1950 la quantité mensuelle la plus éle-
vée enregistrée depuis la fin de la
guerre. La majeure partie de ce trafic
passe par le Saint-Gothard.

Un plus long apprentissage
Les exigences imposées au personnel

des trains ont considérablement aug-
menté ces dernières années. Afin que ,
dans les trains aussi, le service de la
clientèle puisse être assuré par du per-
sonnel bien form é, la direction géné-
rale a décidé d'améliorer l'instruction
des apprentis du service des trains en
prolongeant la durée d'apprentissage
de 9 à 12 mois.

Chroniaue jurassienne
Les projets constitutionnels

concernant le Jura
Uri comité de coordination auquel

appartiennent des représentants du
parti des paysans, artisans et bour-
geois, du parti radical-démocratique,
de la ligue des indépendants et du
parti socialiste, ainsi qu'une délégation
du gouvernement bernois, s'est consti-
tué à Berne sous la présidence de M.
Schneiter, député au Grand Conseil, de
Mûri.

Le conseiller national Gruetter , de
Berne, en sera le premier vice-prési-
dent et M. Emile Schneiter, d'Enggi-
stein, le deuxième vice-président. Le
comité s'est assigné comme mission de
préparer et d'éclairer l'opinion en pré-
vision du scrutin cantonal du 29 octo-
bre relatif aux projets constitutionnels
concernant le Jura bernois.

Après une brève discussion, il a ap-
prouvé son programme d'activité qui
intéresse l'ancien canton. Il s'est égale-
ment préoccupé du moyen de couvrir
les dépenses nécessitées par cette cam-
pagne.

La Chau£-de-Fonds
Noces d'or.

Nous apprenons que M. et Mme Ar-
nold Juvet-Gehrig fêteront samedi 2
septembre prochain leurs noces d'or,
entourés de leurs enfants et petits-en-
fants. Une fête tout intime aura lieu
à cette occasion , pour laquelle nous
formons nos meilleurs voeux, tout en
présentant aux vénérables époux nos
vives félicitations pour ce beau jubilé.

Concert public.
Ce soir, dès 20 h. 30, la Musique Les

Armes-Réunies donnera son dernier
concert de saison au Parc des Crêtets.
En cas de mauvais temps, renvoi à
vendredi soir. ,

Sports
CYCLISME

i -j^gT 1̂ La 15e étape
du Tour d'Allemagne enlevée par Muller

C'est le coureur allemand Muller qui
a gagné la 15e étape menant les con-
currents de Schweinfurth à Cassel, dis-
tance 216 km. 800. Il a battu au sprint
Siefert, Schulte, Bintner, Saager, Ghy-
selinck, Peeters et Zoli. Max Meier ,
Suisse, s'est classé 9e en 6 h. 15" 25".

Au classement général Ghyselinck
est premier devant Pfânnenmuller et
Schenk (Allemagne. . Roger Aeschli-
mann est 10e, Schenk 21e, Schutz 29e
et Meyer 38e.

A l'extérieur
M. Adenauer et le problème

de la sécurité allemande
BONN, 31 .— Reuter — Mercredi, le

chancelier Adenauer a remis à la haut e
commission alliée un mémorandum
dans lequel il expose ses vues concer-
nant les problèmes de la défense de
l'Allemagne.

Les milieux politiques allemands dé-
clarent que ce mémorandum contient,
quatre points, pr oposant tout d' abord
que les troupes d'occupation soient con-
sidérablement renforcées en Allemagne.
Il se prononce ensuite pour la création
d'une armée européenne . En troisième
lieu, il réclame la création d'un corps
de police de sûreté de l'Etat fédéral , et
enfin suggère la f i n  de l'état de guer-
re par une modification du statut d'oc-
cupation, ce qui équivaudrait au réta-
blissement de la. souveraineté alleman-
de.

On relève qu'aucun chi f f re  n'est in-
diqué sur l'e f f ec t i f  du corps de police
prévu. On ajoute qu'il devrait corres-
pondre à celui de la police populaire
de la zone soviétique.

Arrestation à Berlin
de « témoins de léhova »

BERLIN, 31. — Reuter. — Le minis-
tère de la sécurité publique de l'Alle-
magne orientale a annoncé mercredi
soir l'arrestation d'un certain nombre
de personnes accusées de « propagande
guerrière », d'activité subversive et
d'espionnage au service d'une puis-
sance étrangère. La commission ajoute
que les personnes arrêtées ont travaillé
« sous le manteau ( des « Témoins de
Jéhovâ », sur l'ordre du Q. G. de cette
secte à Berlin. »

Le gouvernement français parviendra-t-il
à freiner la hausse des prix ?

PARIS, 31. — Du correspondant de |
l'Agence télégraphique suisse : !

Les symptômes de Hausse que ion
remarque depuis un certain temps pré-
occupent le gouvernement. Aussi s'ef-
force-t-il d'y parer en prenant des me-
sures, inspirées d'un dirigisme quelque
peu libéral, mais qui pourraient un jour
amener le rétablissement des contrôles
abolis. M. Edgar Faure, ministre du
budget, a bien affirmé qu'il n'en était
pas question, mais a-t-il ajouté pru-
demment : « Du moins pour le mo-
ment ».

En effet, selon les économistes et
malgré l'optimisme du gouvernement,
la conjoncture présenterait certains si-
gnes d'inflation.

Il y a loin de la coupe aux lèvres
Néanmoins, en manière de conclu-

sion, M. Edgar Faure a dit qu'il n'envi-
sagerait pas d'impôts nouveaux.

Cette vision de l'avenir ne semble
pas être partagée par l'ensemble du
pays. Celui-ci se souvient d'autres pro-
messes. Il sait de quelle manière on
annonce un budget et de quelle façon
on le réalise. Il sait que l'adage « Il y a
loin de la coupe aux lèvres » est un de
ceux oui ne vieilliront j amais.

La pénurie de logements
dans la région parisienne

PARIS, 31. — Ag. — La pénurie de
logements est toujours aiguë à Paris et
en banlieue. 50,600 demandes d'appar-
tements sont actuellement en instan-
ce à l'office de l'habitation du dépar-
tement de la Seine. 25,600 ont été pré-
sentées par des propriétaires.

Le conflit entre l ouest
et l'est...

... et la municipalité cle Saint-Junien

LIMOGES, 31. — Ag. — Sur l'ordre
du ministre de l'intérieur, le préfet de
la Haute-Vienne avait interdit à la
municipalité de Saint-Junien de don-
ner le nom de Maurice Thorez au nou-
veau stade municipal et de débaptiser
le boulevard Gambetta en boulevard
Joseph-Staline. Passant outre à cette
interdiction, la municipalité débaptisa
le boulevard et envoya à Staline un
télégramme d'hommage ainsi conçu :

« Aujourd'hui 27 août 1950, le con-
seil municipal et la population de St-
Junien , réunis sous la présidence de
Marcel Cachin, ont tenu à honorer vo-
tre personne pour tous les services ren-

dus à l'humanité en donnant votre nom
à une artère de la ville. La population
de Saint-Junien, par ce geste, tient à
marquer toute sa reconnaissance a
vous-même et au peuple soviétique
pour votre action en faveur de notre
patrie ».

Un télégramme fut également expé-
dié à Maurice Thorez.

Le préfet de la Haute Vienne vient
d'ordonner à ses services de faire ré-
tablir les plaques au nom de Gambetta
et d'enlever les plaques au stade mu-
nicipal portant le nom de Maurice
Thorez, cela aux frais de la municipa-
lité. Les services officiels de même que
les annuaires et documents publics ne
tiendront compte que de la dénomina-
tion boulevard Gambetta.

En Corée

Q. G. de la 8e armée, 31. — Reuter.
— L'arrivée des troupes britanniques
en Corée est le début de la formation
de l'armée alliée dans le territoire de
la défense des Nations unies devant
lequel les attaques communistes se
sont brisées.

Les Nations unies disposent mainte-
nant de quatre divisions américaines
et de cinq divisions sud-coréennes,
auxquelles s'ajoutent un détachement
de la marine et une brigade britan-
nique.

Ces troupes sont pourvues d'une ar-
tillerie moyenne et lourde considérable
et d'au moins cinq cents blindés. Les
observateurs pensent que deux nou-
velles divisions ..sont encore nécessai-
res pour déclencher une offensive. On
s'attend à ce que le général Mac Ar-
thur organise prochainement une ac-
tion amphibie. En attendant, des mil-
liers de jeunes Sud-Coréens parachè-
vent leur formation et de nouvelles
unités se forment sans cesse.

Quant aux communiques d'hier, ils
ne signalent aucun changement impor-
tant sur la ligne du front.

Les troupes alliées
se renforcent constamment

Communiqués
(Cette rubrique n'émane p as de notre
rédaction: elle n'engage pas le j ournalJ
Un beau film français : « La révoltée »,

dès demain au cinéma Corso.
«La Révoltée» est une émouvante réa-

lisation d'après le roman de Pierre Sa-
batier. Ce film, mis en scène par Mar-
cel L'Herbier, est dédié à la femme, à
toutes les femmes qui ont souffert, qui
souffrent, qui souffriront de leurs es-
poirs déçus, de leur amour trahi, de leur
chair meurtrie. Cest un film de gran-
de qualité que chaque femme doiUyoir.
« La Corée et le monde ». Conférence

publique organisée par le POP.
Les événements se précipitent dans le

monde. La guerre ravage la Corée et
menace de s'étendre. Qui l'a cherchée ?
Qui ,1'a voulue ? A qui profite-t-elle ?
Comment rétablir la paix ? C'est à ces
questions que le POP vous invite à ve-
nir chercher une réponse ce soir, à 20
h. 30, à la Salle communale. Jean Vin-
cent, conseiller national, fera l'analyse
de la situation.

Au début de la conférence, André
Corswant, conseiller communal, de re-
tour de Belgique où il assista aux funé-
railles de Julien Lahaut, rendra hom-
mage au grand militant ouvrier dispa-
ru et parlera de la lutte du peuple bel-
ge.

CINEMA-MEMENTO
SCALA : Cécile est morte, f.
CAPITOLE : La p 'tite femme du

Moulin xouge, f.
CORSO : Tout le monde chante, î.
EDEN : Le monsieur du Fauteuil 47, î.
METROPOLE : Buf fa l o  Bill, f.
REX : Révolte en musique, f.
f. =_ parlé français. — v. o. = ver-

sion originale sous-titrée français.

6«<fune nouveoufé pour vous I .-

un jus de raisin légèrement fer.
mente, pétillant, mousseux, riche
encore en sucre de raisin, donc
stimulant. ..
Demandez dans les cafés I

GRAPMOUSS ¦• T:,
servi frais ! . • M'..'

SOCIÉTÉ VINICOLE S.A. MONT sTïïROUI

_*¦ >- « PARIS-MATCH » annonce
pour cette semaine une mise au point
du plus grand intérêt au lendemain du
Congrès qui a réuni 800 savants pour
la lutte contre le cancer.

« PARIS-MATCH » tire cette semaine
à 350.000 exemplaires.

du 51 août 1950

Zurich : . Cou rs du .
Obligations 30 31

S% % Féd. «/ms 101.45 101.45
IV- % Féd. 43/av. 10« % 106.80 d
_ V- % Féd. 44/mal 107 M, 107%
3 %  Fédéral 49. . 105 U 105.40
3 % C. F. F. 38 . . 104.30d 104.40

Actions
Swissair . . . .  250 250
B. Com. de Bâle 232 234
Banque Fédérale 160 161
Union B. Suisses 865 875
Société B. Suisse 765 716
Crédit Suisse . . 776 787
Conti Linoléum . 206 206 d
Eleclro Watt . . 705 708
Interhandel . . .  644 642
Motor Colombus . 516 508
S. A. E. G. Sér. 1 72 69V_
Indelec . . . .  254 253
i talo-SuIsse prior. 75 r . '•}'._ o
Réassurances . . 5450 5450 d
Winterthour Ace. 5275 5300
Zurich Assuranc. 7775 d 7775 o
Aar-Tessin _ , _ 1170 o 1170 d

Zurich : Cou.rs du

Actions 30 31

Saurer .- , , , ,  825 835
Aluminium _ > . 1960 1960
Bally . . .  v B _ 690 698
Brown-Boverl » .• 885 886
F. Mot. Suisse C. 1320 d 1335
Fischer . . . _ . 850 855
Laulenburg . . . 1345 d 1345 d
Linol. Giubiasco . 118 117 d
Lonza 805 810
Nestlé Aliment. . 1391 1399
Sulzer . . . . v 1675 1690
Baltimore . . . ¦ 61% 51
Pennsylvanie RR . 79-14 79%
Italo-Argentina . . 59 54%
Royal Dutch . . . :02% 202%
Sodec 48% 46
Standard-Oil . . .  356 354
Union Carbide . , 197 d 198
A. E. G 21% 22
Du Ponl de Nem. 348 348
Eastman Kodak . 195 193
Général Electric. . 209 208
Général Motors . 400 403
Internat. Nickel . 145% 145
Kennecott . . . .  284 282
Montgomery W. . 240 239
National Dlstillers 103 103
Allumettes B. . _ 27% 27
Un. States Steal _ 168% 168

Cours du
Zurich : ' 30 ïT
AMCA , , , , $ 26.80 26.70
SAFIT s . . .  £ 9.17.0 9.18.0
FONSA c. préc. , 108% 108%
Genève :
Actions
Securlties ord. . s 88 88%
Canadien Pacific 7614 Ji
Inst. Phys. au p. 240 240
Beparator . a * m d 112 d
S. K. F. » s _ s 206 208
Bâle :
Ciba . . K B , 1 2125 2155 d
Schappe . . ,, s 880 900
Sandoz . . . , . 2990 3050
Hoffmann-La R. . -. 4040 4080

Billets étrangers: Dem. Offre
Francs trançais . 1.12% 1.15
Livres Sterling . . 10.63 10.77
Dollars U. S. A. . 4.33 4.35
Francs belges . . 8.58 8.64
Florins hollandais 105.50 107.50
Lires italiennes . —.65 —.68
Marks allemands . 78.50 80.50
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Chroniaue neuchâieioise
Monruz. — Un cycliste renversé par un

camion.
(Corr.) — Peu auparavant, à Mon-

ruz, un cycliste qui regagnait son do-
micile, M. F., a été frôlé par un camion
qui lui a fait perdre son équilibre. Le
cycliste a été conduit à l'hôpital avec
diverses blessures sur tout le corps.
Nos meilleurs voeux de rétablissement

?•* Moins de formalités
BERNE, 31. — Ag. — Le Département

fédéral de justice et police communi-
que :

Un accord réglant l'utilisation de lis-
tes collectives tenant lieu de passeport
a été conclu dernièrement entre la
Suisse et les Pays-B as. A partir du ler
septembre 1950, les ressortissante des
deux pays, voyageant en groupe, seront
autorisés à se rendre sur .le territoire de
l'autre pays sous le couvert de listes
collectives tenant lieu de passepor t éta-
blies ou légalisées par l'autorité com-
pétente du pays d'origine, sans que ces
listes soient munies d^un visa consu-
laire.

Chacun des participante doit néan-
moins être en possession d'une pièce
d'identité officielle munie d'une photo-
graphie.

Un accord entre la Suisse
et les Pays-Bas

L'occupation dans l'industrie
BERNE, 31. — Ag. — Pendant le

deuxième trimestre de 1950, le degré
d'occupation dans l'industrie suisse
s'est développé favorablement. A l'ex-
ception de quelques branches de l'in-
dustrie textile et du vêtement, la si-
tuation est meilleure que dans le tri-
mestre précédent. Pour 32,9 pour cent
des ouvriers employés le degré d'occu-
pation est qualifié de bon, pour 56,2
pour cent de satisfaisant et de mauvais
pour 10,9 pour cent.

Les perspectives d'occupation sont
plus favorables dans la plupart des in-
dustries que pour le trimestre précé-
dent.

v Perspectives favorables...

GLARIS, 31. — Ag. — Deux manoeu-
vres travaillaient au fond d'une fosse,
à Niederurnen, dans le canton de Gla-
ris, quand l'un d'eux perdit soudain
connaissance. Le jeun e Victor Sandelli,
19 ans, de Weesen , se porta immédia-
tement à son secours, mais à son tour
il perdit "connaissance, asphyxié par
des gaz de benzol que l'on employait à
certain travail. Les deux hommes fu-
rent alors retirés de la fosse au moyen
de cordes, mais malgré l'intervention
d'un médecin et la mise en fonction du
pulmotor, il fut impossible de rappeler
Sandelli à la vie, alors que son cama-
rade s'en tirait.

Il ne peut arrêter le tracteur...
BUCHS, 31. — Ag. — Un grave acci-

dent s'est produit dans la carrière Ba-
salstein S. A., au Buchserberg, accident
qui a coûté la vie à l'ouvrier Basile
Blumenthal, père de sept enfante en
bas âge. En l'absence du mécanicien,
il conduisait un tracteur mais ne put
l'arrêter à temps et l'homme et la
machine basculèrent dans le vide. Le
malheureux est mort pendant son
transfert à l'hôpital. i

Une délégation mexicaine en Suisse
BERNE, 31. — Une délégation com-

merciale mexicaine est arrivée le 29 à-
Bern e et a eu le même jour un premier
entretien avec le conseiller fédéral Ru-
battel. Elle compte conclure un traité
de commerce avec la Suisse.

A côté des négociations officielles, la
délégation visitera différentes entrepri-
ses suisses et prendra contact avec les
milieux intéressés.

l 'HP"*1 Un petit tué par le train
SAINT-MARGRETHEN, 31. — Ag. —

Trompant la surveillance de ses parents,
le petit garçon âgé de trois ans de la
famille Rûesch, du Nebengraben, s'é-
tait faufilé sous la barrière de la voie
ferrée entre Saint-Margrethen et Rhei-
neck, et jouait entre la double voie.

Le mécanicien du train de voyageurs
quittant Rheineck à 11 h 56 ne put
arrêter le train à temps quand il vit
l'enfant. Le pauvre petit f u t  projeté
avec une extrême violence sur le côté
et a succombé à l'hôpital.

Le président cle l'Etat d'Israël
en convalescence à Ouchy

OUCHY, 31. — Ag. — Le professeur
Chaim Weizmann, président de l'Etat
d'Israël , qui vient de subir un traite-
ment de plusieurs semaines à Berne,
dans une clinique ophtalmologique, est
arrivé mercredi après-midi à Ouchy,
où il séjournera un certain temps dans
un grand hôtel avant de regagner Tel-
Aviv.

Accidents de travail

Asphyxié par des émanations
de benzol

La Société de tir des Armes Réunies
de La Chaux-de-Fonds participait di-
manche au tir commémoratif des Ran-
gierg qui a lieu tous les ans, à cette
époque.

Cette année, la participation fut
grande et battit tous les records. En
effet 1190 tireurs rivalisaient d'adresse
sur les lieux mêmes où durant les deux
guerres , les soldats suisses gardaient
la frontière pendant de long mois.

Les tireurs sont répartis par groupes
de 10. Chaque tireur reçoit 12 cartou-
ches qu 'il doit placer dans un manne-
quin planté dans le terrain à 300 mè-
tres de lui, dans le temps de 5 minu-
tes. Il n'y a aucun coup d'essai et au-
cun coup marqué ; c'est le tir de com-
bat. Chaque touthé compta 1 point.

Dimanche, un groupe de tireurs de
la société sus-mentionnée s'est parti-
culièrement distingué puisqu'il obte-
nait le 2e rang des sociétés invitées et
le 3e rang des 119 groupes inscrite en
totalisant 108 touchés en mannequins
sur un maximum de 120. C'est donc 11
balles en moyenne pour chacun de ces
tireurs qui perçaient le mannequin
étroit placé devant lui à 300 mètres.

Voici la composition de ce groupe :
Frochaux Noël , Stauffer Bernard , Weill
Robert , Ruckstuhl Louis, Lambert
Louis, Raval Georges, Voirol Maurice,
Quartier-la-Tente Henri , Graden Wal-
ter, Frelburghaus Adolphe.

La famille « lama » du Bois du Petit
Château s'agrandit...

Mardi matin, un ouvrier des Travaux
publics fonctionnant pour la seconde
fois comme « sage-femme », la femelle
de nos lamas du Bois du Petit Château
a donné le jour à un jeune du sexe fé-
minin.

L'an dernier , à pareille époque, quel-
ques jours plus tôt , le même événement
s'était produit. On.avait dit alors, d'a-
près de bonnes sources scientifiques,
que les femelles lamas portaient pen-
dant 13 mois, ce qui ne se confirme pas.

La jeune lama née en août dernier
se porte aujourd'hui fort bien et tout
laisse supposer qu'il en sera de même
de la nouvelle habitante de notre parc.
Bien que le jeune animal se tienne dé-
jà sur ses pattes, il se repose encore
beaucoup et le public devra attendre
quelques j ours pour le voir se livrer à
ses ébats.

Nous avons là une nouvelle preuve
que notre climat convient très bien à
ces animaux moitié chameau moitié
mouton , au caractère très doux; ori-
ginaires des haute plateaux froids de
l'Amérique du Sud et qui sont devenus
familiers aux visiteurs de notre beau
parc chaux-de-fonnier.

Tir des Rangiers
Succès des tireurs

de La Chaux-de-Fonds

LONDRES , 31. — Reuter. — Après
que 5000 typographes se furent refusés
à faire des heures supplémentaires
ainsi que le demandaient les impri-
meurs, la plupart d'entre eux ont été
licenciés mercredi. De ce fait , plusieurs
imprimeries londoniennes ont dû fer-
mer leurs portes dans le courant de la
j urnée de mercredi. Le travail se

..oursuit néanmoins dans les imprime-
ries des grands quotidiens et dans
celles du gouvernement.

Licenciement
de typographes



Les proposions de ie commission do Conseil national
Le régime financier transitoire

PONTRESINA, 31. — Ag. — La Com-
mission du Conseil national a clos ses
délibérations sur le régime constitu-
tionnel des finances pour les années
1951 à 1954. Elle a accepté les lignes
du Conseil fédéral de prolonger le ré-
gime transitoire en vigueur sans le
modifier essentiellement.

Les propositions s'écartant profondé-
ment de cette ligne générale ont été
repoussées. En matière d'impôts de dé-
fense nationale , la commission n'a pas
accepté de réserver aux seuls contri-
buables exempte de l'impôt sur le re-
venu l'allégement proposé par le Con-
seil fédéral quant à l'Impôt complé-
mentaire sur la fortune , ni d'augmen-
ter la partie des risournes des rabais
qui est exonérée en matière d'impôt
sur le chiffre d'affaires. La commission
a rejeté des propositions visant à éten-
dre l'exonération aux médicaments et
a réservé expressément l'augmentation
des taux d'impôt sur le chiffre d'af-
faires en boissons alcooliques.

Le projet du Conseil fédéral ne con-
tient pas de propositions spéciales sur
la limitation des pouvoirs des Cham-
bres en matière de dépenses, sur les
fonds à affecter à la lutte contre les
crises économiques qui pourraient sur-
gir, ni sur la continuation de l'aide
fédérale aux entreprises de transports
dans la gêne.

Ce que propose la commission
La commission a décidé , sur ces di-

vers pointe, de faire au Conseil natio-
nal les propositions suivantes : par
seize voix contre onze, elle a rejeté
la reprise dans le régimg finan-
cier de 1951 à 1954 de la dis-
position contenue dans le régime tran-
sitoire actuel relative à la limitation
des pouvoirs du Parlement en matière
de dépenses. Quant à la limitation des
pouvoirs du Parlement, elle a été reje-
tée. Comme solution de conciliation ,
par 23 voix, avec quelques abstentions,
il est proposé d'adopter une disposition
selon laquelle, pour lutter contre les
crises économiques qui surgiraient pen-
dant la durée d'application du régime
financier, on emploiera en premier lieu
les crédits et les fonds déj à existants
du fait des mesures prises en vue de
créer des occasions de travail, de la ré-
serve des impôts sur les bénéfices de

guerre et des réserves de l'impôt anti-
cipé jusqu 'à concurrence d'un montant
total de 400 millions.

Cet article est en un certain sens une
disposition d'exécution de l'article 31
quinquies de la Constitution fédérale.

Une autre proposition visant à com-
pléter l'articl e existant sur la cession
aux cantons de la moitié des droits de
douane sur la benzine afin de financer
la construction de routes, ' en y ajou-
tant des dispositions d'après lesquelles
la Confédération peut allouer des sub-
sides aux entreprises de transport dans
la gêne, a été repoussée.

En revanche, un postulat de la com-
mission invite le Conseil fédéral à étu-
dier s'il n'y a pas lieu de prendre des
mesures pour allouer des subsides con-
venables aux entreprises de transport,
si elles ne peuvent pas remplir d'elles-
mêmes les tâches générales qui leur in-
combent. Il faudrait examiner en par-
ticulier si l'on pourrait disposer du
rendement du droit de timbre sur les
documents de transport pour garanti r
la continuation de l'aide assurée jus-
qu 'ici par le fonds de compensation.

Le vote final
Au vote final , le projet à soumettre

au Conseil national a été accep té, ainsi
rectifié, par 23 voix contre 1 et 4 abs-
tentions.

Il a été proposé au cours des délibé-
rations de la commission de faciliter
aux citoyens ayant le droit de vote la
compréhension du contenu et de la
portée du régime financier de 1951-
1954 en demandant au Conseil fédéral
de joindre un bref commentaire au
texte du projet qui leur est soumis.

Chronique nenchâleloise
Au Locle. — La collision quotidienne.

De notre correspondant du Locle :
Mercredi, en fin d'après-midi, alors

que la circulation était assez intense
du fait de la sortie des fabriques, un
cycliste qui avait un peu tardivement
signalé son intention de bifurquer sur
la gauche de la chaussée, à la rue Gi-
rardet , a été renversé par un motocy-
cliste qui survenait en sens contraire.
La brigade de la route fut sur place
quelques minutes plus tard et procéda
aux constatations d'usage. Dégâte ma-
tériels; le cycliste est légèrement blessé.
Nos meilleurs voeux de guérison.

Neuehâtel

Un intéressant arrêt
de ia Cour de cassat ion

(Corr.)' — La Cour de cassation pé-
nale neuchâteloise, siégeant hier sous
la présidence de M. P.-R. Rosset, a
examiné un recours déposé par un au-
tomobiliste neuchàtelois, M. M. L., con-
damné par le Tribunal de police de
Neuehâtel pour avoir, le 30 juin , ren-
versé sur la route de Saint-Biaise un
employé de tram, M. O, qui, descen-
dant d'une voiture de tramway avait
traversé la chaussée inopinément.

Le jugement précisait que l'automo-
biliste, qui roulait à 60 km.-h., aurait
dû circuler à une vitesse moins grande.

Tel n'a pas été l'avis de la Cour de
cassation. L'accident étant survenu à
23 h. 45, alors que la circulation était
moins dense, et l'auto ayant été an-
noncée par ses phares, elle a estimé
que la vitesse de 60 km.-h. était raison-
nable à cette heure et dans ces cir-
constances et que d'autre part , l'em-
ployé de tram C, qui connaissait la
route, avait agi imprudemment en tra-
versant sans s'assurer que la chaussée
était libre.

Le jugement a été cassé et les frais
mis à la charge de l'Etat.

• • Neuchatel

Un écolier renversé par une auto
(Corr.), — Un élève de l'école de mé-

canique de. Neuehâtel, le jeune Marcel
Chuard, 17 ans, qui circulait à bicy-
clette, hier à midi, sur la place du mo-
nument de la République , a été ren-
versé par une automobile conduite par
un habitant de Montmollin.

Projeté à terre, le j eune cycliste s'y
blessa gravement à la. face. Il a reçu
des soins immédiat.;. Nous lui présen-
tons nos meilleurs voeux de rétablis-
sement.

A l'extérieur
J*~" Une sentence de mort confirmée

LONDRES, 31. — AFP — Le minis-
tre de la guerre, M. Strachey, a confir-
mé mercredi la sentenre de mort ren-
due contre les trois soldats britanni-
ques coupables d'avoir assassiné un
Egyptien.

Les trois condamnés seront exécutés
auj ourd'hui.

Les cadeaux de 1 Oncle Sam...

Deux cent mille postes
de radio à ondes moyennes

et courtes
WASHINGTON, 31. — Reuter. — Les

Etats-Unis envisagent de distribuer à
titre de propagande 200.000 "postes de
radio à ondes moyennes et courtes
dans les régions « critiques » du monde
entier.

Selon des déclarations de fonction-
naires du Département d'Etat, environ
50.000 de ces postes devraient être ré-
partis dans les pays de l'Europe orien-
tale de la zone d'influence russe. Cette
action devrait servir de contre-poids à
la propagande russe.

Ces appareils, dont le prix de revient
est de 15 dollars, devraient être remis
à des personnes capables de raconter
dans leur entourage ce qu 'a dit la
« Voix de l'Amérique »...

La Chambre des représentants a déjà
accepté une loi prévoyan t un crédit
de 2.860.000 dollars pour l'achat et la
distribution de ces appareils.

Près de Ceylan

Des pêcheurs surpris
par la tempête

COLOMBO, 31. — Reuter. — Mille
cinq cents pêcheurs à bord de petites
embarcations ont été surpris de nuit
par la tempête sur les côtes occiden-
tales de Ceylan. Deux d'entre eux ont
été noyés et 93 portés disparus. On
croit que la plupart ont réussi à trou-
ver un refuge sur les côtes. Plusieurs
avions sont à leeur recherche.

Le centenaire de la naissance
d'un grand peintre vaudois

(De notre envoyé spécial.)

H y avait hier ' 30 août exactement
cent ans que naissait à Moudon Eugène
Burnand , qui devait devenir l'un des
plus grands artistes du XIXe siècle
suisse, le peintre du Jorat et de la vie
campagnarde, de la Provence et de la
Bible , le poète de la réalité et le ro-
mantique des humbles. C'est pourquoi
la Société cantonale vaudoise des
Beaux-Arts a voulu célébrer ce bel
anniversaire en organisant une grande
exposition qui s'ouvrira samedi au Pa-
lais de Rumine à Lausanne.

Hier pourtant , jour anniversaire de
sa naissance, les autorités de Moudon ,
qui ont donné le nom de ce grand ci-
toyen à leur avenue principale, avaient
convié les admirateurs du peintre à
une journée du souvenir, qui commen-
ça dans la maison natale de Burnand ,
au Château de Billens, pour se conti-
nuer au Musée du Vieux-Moudon, au
Château de Rochefort , qui vient d'être
constitué et vit essentiellement du sou-
venir de Burnan d , enfin, sous la con-
duite du Dr René Burnand , son fils ,
et en présence de la nombreuse des-
cendance de l'artiste, à son atelier du
Sépey, vieux domaine de famille , où il
travailla à ses plus grandes oeuvres.
Auparavant , on avait pu se recueillir
sur sa tombe , que les autorités de Vuil-
lens avaient eu la délicate attention
de fleurir le matin même.

Nous reviendrons demain sur la car-
rière et l'oeuvre de Eugène Burnand ,
particulièrement aimé de notr e popu-
lation parce qu'il l'a exprimée avec une
étonnante sincérité.

Hommage à Eugène Burnand

La chanteuse Maria Stader , qui a
participé cette année aux festivals de
Salzbourg dans la mes.se en do mineur
de Mozar t et dans un concerto de Bach
avec le plus grand succès, a reçu la
médaille « Lilli-Lehmann », en recon-
naissance de son grand talent comme

I interprète de Mozart. C'est la plus
; haute distinction qui soit décernée à
[ Salzbourg, la ville de Mozart.

Une artiste suisse à l'honneur
à Salzbourg

lavoisier, fondateur de la chimie moderne
Mos reportages scientifiques

Ce qui ne l'empêcha pas d être condam ne a mort sous la terreur

(Corr . part , de « L'Impartial »)

Paris, le 31 août.

Le 26 août 1743 naissait à Paris An-
toine-Laurent Lavoisier qui allait par
ses expériences et ses découvertes faire
progresser d'une façon décisive la chi-
mie et contribuer à l'élever au rang
d'une science primordiale.

Tout jeune , Lavoisier manifesta pour
les sciences la plus vive passion et dès
l'âge de vingt et un ans il concourt
pour le prix extraordinaire de l'Acadé-
mie des sciences sur « la meilleure ma-
nière d'éclairer les rues d'une grande
ville en combinant ensemble la clarté,
la facilité du service et l'économie ».
Il obtient une médaille d'or et son mé-

nalyse chimique et qu'elle ne peut plus
se subdiviser au-delà dans l'état ac-
tuel de nos connaissances... »

moire est imprimé par ordre de l'Aca-
démie , comme l'avait été celui « Sur
les courbes des montagnes ». D'autres
mémoires et des articles insérés dans
les recueils scientifiques suivent ces
premiers travaux et dès 1768 (Lavoisier
n 'avait que vingt-cinq ans) , l'Acadé-
mie des sciences lui ouvrait ses portes.

L'année suivante , il obtenait la place
très rémunératrice de fermier général
et c'est alors qu'il consacra la majeure
partie de son temps et de sa fortime
à des expériences de chimie. En 1776,
Turgot l'appelle à la direction générale
des poudres et salpêtres et il apporte
à résoudre les problèmes qui lui sont
soumis le même souci scientifique que
dans ses expériences de laboratoire.

Il découvrit l'air et l'eau !

Sa grande découverte est — on le
sait — d'avoir démontré que l'air que
nous respirons est un mélange de deux
gaz auxquels il donn a les noms d'oxy-
gène et d'azote. Partant de là, Lavoisier
fit entrer l'oxygène dans la composi-
tion de tous les acides et de toutes les
bases ; il donna aux acides la dési-
nence « ique » lorsqu 'ils contiennent le
plus d'oxygène et la désinence « eux »
lorsqu 'ils en contiennent moins (acide
sulfurique , acide sulfureux, etc..) ; il
désigna les bases par le nom d'«oxyde»
et fit terminer en « ates » ou en « ites »,
suivant le degré d'oxygénation de l'a-
cide, tous les sels, c'est-à-dire les com-
posés des acides avec les bases (sulfate
de fer, sulfite de fer, etc..) réformant,
simplifiant et rendant scientifique le
langage chimique.

La découverte de l'air inflammable,
auquel Lavoisier donna le nom « d'hy-
drogène » (générateur de l'eau ) an-
nexa bientôt celle de la décomposition
de l'eau en ses deux éléments consti-
tutifs : oxygène et hydrogène.

A la fois modeste et doue de pre-
science , Lavoisier a écrit : « Nous ne
pouvons donc pas assurer que ce que
nous regardons comme simple aujour-
d'hui le goit en effet  ; tout ce que nous
pouvons dire , c'est que telle substance
est le terme actuel auquel arrive l'a-

Physicien et... économiste !
Lavoisier s'intéressa aussi à la phy-

sique, écrivit un mémoire sur le calo-
rique , fit diverses expériences sur les
fluides et s'intéressa aux rapports en-
tre la chimie et la physiologie.

En 1789, Layoisier avait été nommé
député suppléant à l'Assemblée natio-
nale et en 1791 commissaire de la Tré-
sorerie. C'est à ce titre qu'il proposa
en mai de cette année un plan nou-
veau pour simplifier la perception des
impôts ; il prit également une part très
active aux travaux de la commission
pour le nouveau système des poids et
mesures.

Vint l'époque de la Terreur. Bien que
le système de la Ferme générale pour
la perception de divers impôts, notam-
ment la gabelle , eut disparu dès les dé-
buts de la Révolution, les ex-fermiers
généraux furent accusés d'exactions et
de concussions sur le peuple français ,
et condamnés à mort. Malgré les ef-
forts de Halle qui présenta un rapport
détaillé sur les travaux de Lavoisier, le
grand chimiste tomba sous le couperet
de la guillotine le 8 mai 1794 après son
beau-père et avec vingt-six autres de
leurs collègues de la Ferme générale.

UNE SANTE DE FER
Le fer est, par son action spécifique sur les hé-
maties (augmentation du taux de l'hémoglo-
bine ) le médicament des états anémiques.
Dans les Pilules RED, d'autres éléments parti-
culièrement actils sont associés au fer, ce qui
en lait un traitement de choix pour toutes les
anémies, appauvrissement du sang, fat igue ,
états dépressifs , manque d'appétit et convales-
cence. En prenant des Pilules RED on combat :
anémie, chlorose , faiblesse générale. Dans la
convalescence , l'action des Pilules RED est ra-
pide sur l'appéti t  et contr ibue , gtàce a la pos-
sibilité d' une mei l leure  a l imenta t ion , à la reprise
du poids normal. Pour le maintien de votre
santé : Pilules RED. Dans toutes les phar-
macies et drogueries. ATTENTION : la boîte
de 42 pilules coûte Fr. 2.75, Icha compris. La
Boîte-Cure de 126 pilules , Fr. 6.60, Icha compris

£ettza£, &4ztà, cScleticeâ...
!

Les Semaines musicales internationales de Lucerne

De Furtwangler à Bruno Walter et à Ansermet

Le plus grand musicien allemand con -
temporain , Paul Hindemith , profes-
seur de musique à l'Université de Zu-
rich , dont le « roi des altistes », Wil-
liam Primrose , a joué à Lucerne l'uni
des dernières oeuvres : les « Schwanen-

dreher ».

II
(De notre envoyée spéciale)

Lucerne, le 31 août.
Pendant ces semaines musicales, la.

ville de Lucerne est tout entière en f ê -
te ; les drapeaux , f lottent  le long du
grand pont ; les vitrines des magasins
sont pour la plup tvrt sous le signe de
la musique : harpes , violons, motifs mu-
sicaux, partitions, portraits, se mêlent
aux é t o f f e s , aux bijoux , aux f leurs  ; les
soirs de concert débouchent de partout ,
qui à pied , qui en voiture, des femmes
en robes longues et des messieurs en
foncé et , devant le Kunsthaus brillam-
ment éclairé , où jaillit la splendide fon-
taine lumineuse, où, tout près , les ba-
teaux sont à quai , le spectacle a vrai-
ment grande allure. Aucun snobisme
mais un naturel parfai t  dans oe déco-
rum ; nous avons pu nous rendre comp-
te à maintes reprises que, si chacun
s'habille de son mieux, c'est dans le
but unique d'honorer la musique et ceux
qui la servent si dignement.

v * * *
On peut imaginer la ferveur avec la-

quelle est attendue un concert pou r le-
quel il n'y a plus de place libre un mois
d' avance et c'est le cas souvent. Nous
ne saurions assez dire quelle importan-
ce revêt actuellement le fa i t  de se pré-
parer longtemps d'avance à écouter de
la musique, de choisir avec soin le con-
cert auquel on • assistera , d' avoir le
temps de s 'en réjouir et le repos d' es-
pri t nécessaire pour le goûter vraiment.
Toutes choses que la vie d'aujourd'hui
rend de plus en plus dif f ici les à obte-
nir et sans lesquelles , pourtant , il n'est
pas de véritable croissance intéri eure.

* * *
Les programmes que nous o f f r e n t  cet-

te année les concerts de Lucerne sont
propres à assurer la qualité la plus par-
fa i t e  de l' exécution : les grands chefs-
d'oeuvre de la musique sont là , connus
peut-être, mais comment pourrait-on se
lasser jamais d' entendre la « Ve de
Beethoven » ou les « Variations » de
Brahms dirigées par Furtivàngler avec
cette passion, cette grandeur, ce lyris-
me qui nous transporten t au-dessus de
nous-même ? Et que dire de Schubert,
de Richard Strauss, de Wagner tels que
nous les -apporta Bruno Walter ! La
présenc e de cet homme à la tête de
son orchestre, sa sereine autorité, sa
puissan ce expressive de la musique tel-
le qu'il nous la f i t  entendre, sont quel-
que chose d'inoubliable — un bienfait
pour longtemps.

* * *
Nous avons nommé les plus grands ..

ceux dont il nous reste à parler son re-
vêtus tout de même de hautes qualités :
Ansermet, très apprécié à Lucerne parce
qu'il y fai t  entendre Debussy, Stra-
winsky ; Raphaël Kubelik interprétant
avec toute la, sensibilité, tout le tempé-

rament de sa race Brahms, Dvorak et
Martinu ; Herbert von Karajan , enf in ,
dont l' aspect extérieur explique peut-
être la vogue extraordinaire plus que
sa musicalité... Chaque soliste apporta
à son tour une de ces oeuvres fonda-
mentales où la beauté de l'instrument
se marie à la splendeur de l' orchestre :
Backhaus , le « Concerto en sol » de Bee-
thoven ; Pierre Fournier celui pour vio-
loncelle de Dvorak ; Lipatti un adorable
Mozart. Nathan Milstein f u t  le presti-
gieux interprète de Bach au cours d'u-
ne soirée donnée par le Collegium Mu-
sicum de Zurich sous la direction du
Lucernois Max Sturzenegger.

Le « roi des altistes » William Prim-
rose nous f i t  entendre le « Schwanen-
dreher» de Hindemith. Fischer Mainar -
di et Schneiderhan jouant en trio, for -
ment un ensemble admirable de vie et
d'expression. Paul Sacher dirigea com-
me chaque année une sérénade mozar-
tienne devant le Lion. Ferruccio Vigna-
nelli, organiste à Rome, appelé cette
année pour le traditionnel concert d'or-
gue à la Hofkirche enchanta son audi-
toire dans un merveilleux programme
allant de Claudio Merulo à Bach.

* . *
Pour clore ces fê tes  musicales, Furt-

wangler nous réservait encore, avec le
concours d'Elisabeth Schwarzkopf, de
Franz Vroom, ténor, de Hans Hotter et
Fritz Mack , basses, et du « Festioochen-
chor » de Lucerne, une interprétation
grandiose et bouleversante de la « Dam-
nation de Faust » de Berlioz.

M. L. B.

Programmes et chefs d'orciiesire

IMPRIMERIE COURVOISIER S.A.

Voulez-vous entrevoir sous un jour
nouveau votre personnalité, vos

dons, vos chances de succès dans la
tâche que vous accomplissez en ce
monde ? Lisez dans Sélection de Sep-
tembre une expérience personnelle
que vous raconte cette femme. Vous
verrez que vous prendrez la résolu-
tion de vous ménager chaque jour
et à tout prix une 1/2 heure de soli-
tude complète. Achetez dès mainte-
nant votre numéro de Septembre de
Sélection.

On a souvent besoin d'un plus ma-
lade que soi !

Accident de « travail ».
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9 ĵyM Culture

Cml) p hysique

Jj  * Reprise des cours
#tô&i^ le 4 septembre 1950

Sans déclaration grandiloquente, les Coopératives Réunies dé-
fendent j our après jo ur le coût de la vie et vous proposent à
des prix défiant toute concurrence : ristourne

déduite
r

Huile surfine le Mire bouché Fr. 2.40 2.28
UcUnUOUX en paquet de 500 gr. Fr. l.uO IBTZ

délicieuse UF31SS6 beurre SOO gr. Fr. I .oO i_i@0

« Coop » réputées vOrneiloS le kg. Fr. "*•»" "¦©«_»

Farine fleur ,e kg. ». 1.46 138 7
Farine mi-blanche _ ek g . Fr. -.74 -.703
Semoule de blé .ekg . Fr. 1.40 1.33
Riz d'Egypte ,re qUaiité _e kg. ?, 1. - -.95
Riz d'Italie M __ »te.io b* F,. 1.35 1.283

Remonteur de finissages
et mécanismes

consciencieux et habile serait
engagé immédiatement en fa-
brique ou à domicile. Séries ré-
gulières. Bon salaire. S'adresser
au bureau de L'Impartial. 13702

Maison américaine passerait
commande ferme

110 montres étanches
Prix de barrage, livraison rapi-
de. Envisage commandes régu-
lières mensuelles de même
quantité par la suite.

Faire offres sous chiffre
P 5240 J à Publicitas S. A.,
St-Imier.

____________________________________ M_________ -__-______________________________ ^_____-___

JARDIN et GARAGE
A vendre au Locle terrain avec possibilit.
de bâtir ainsi que garage-poulailler et rucher
Faire offres sous chiffre A B 13711 au bureai
de L'Impartial.

____________________________________________ BM___________________________________ B-__________P

Boucherie

Sociale
Ronde 4

Gnagis
cuits

______________________________________________________________________________________

Dr W* SCHMID, Neuehâtel
Tél. (038) 3.24.19

Tous brevets d'invention tous pays - Marques
EXPERTISES - Recherches

DE RETOUR
Lo mardi : Matin , St-Imier, Francillon 21, tél. (039) 4.11.68

Après-midi , La Chaux-de-Fonds, Hôtel de
France, tél . (039) 2.11.16.

_____a_----_----_------------ MS___
^^i^HiH__________________________________ a-___^

Nous cherchons:

un POLISSEUR
sur métal, connaissant à fond le polis-
sage, satinage et travail sur les ma-
chines à bloquer.
S'adr. à Huguenin frères & Cle
S. A., Le Locle.

t. i

Lapideur
qualifié sur or serait engagé

par la maison Ramseyer & Cie, Commerce 7.

Même adresse on engagerait une

leune fille
pour travaux faciles d'atelier.

Horloger-Oulilleur
Apprentissage au technicum. Plusieurs
années de pratique dans la fabrication
de prototypes. Habitué au contrôle ébau-
ches et fournitures cherche changement
de situation.
Ecrire sous chiffre H U 13725 au bureau
de L'Impartial.

V
I . .  _ . 

W M izJm TIRAGE A ROLLE
E_______ H _I_ B_SM \̂ SS ŜI Ŝ^̂3BiSS3^ ŜSSi_ _̂m_mt__mBS_wm

Etat-civil du 30 Août 1950
Promesses de mariage

Fuhrer, Louis-Emil, indus-
triel , Bernois et Bousquié née
Vigouroux , Marie-Louise-Ju-
liette-Qeorgetle , de nationa-
lité française. — Maire, Ju-
lien-Emile , agriculteur et Hu-
guenin - Bergena», Nadine-
Marguerite , tous deux Neu-
chàtelois. — Bâhler, Max-
Werner , technicien. Bernois
et Hirsch , Françoise, Neu-
châteloise.

GYGAX
Tél. 2.21.17 L.-Robert 66

La livre

Bondelles 1.75
Feras 2.-
Palées 2.20
Truites du lac 5.-
Filet de bondelles 3.50
Filet de palées 4.-
Filet de dorsch frais 2.-
Filet de dorsch 1.25

surgelé,

Champignons de Paris
les 100 grammes — .55

Marchandises très fraîches

Au Magasin de comestibles
Serre 61

? 

il sera vendu :

Belles bondelles
et feras vidées

Filet de perches
Filet de bondelles
Fil. de dorschs frais
Cuisses grenouilles

Truites vivantes
Se recommande, F. MOSER

Téléphone 2.24.54 13749

Fiat 1100
modèle 1940, en par-
lait état d'entretien ,
taxes et assurances
payées Jusqu 'à fin
1950, A VENDRE fr.
5000.—.

Ecrire sous chiffre
P 10748 N à Pu-
blicitas S. A., St.-
Imier. 13704

A vendre £¦££&
à bois , moderne , bureau plat ,
table à rallonge, ancienne.
— S'adresser à midi ou le
soir après 18 h., rue Jardiniè-
re 89, au pi gnon. 13707

Chambre
indépendante

à louer à demoiselle sérieuse.
— S'adresser rue du Temp le-
Allemand 79, au ler étage,
l'après-midi ou le soir. 13700

CHEF TECHN. DIPL
TEL (OJ9) 1.JJ.40

FRITZ-COURVOISIER _o

13638 

Commissionnaire
Jeune homme possédant

vélo, serait engage de suite
entre les heures d'école.

GRADEN S. A., rue de
l'Envers 35. 13683

Horloger complet
entreprendrait remon-
tages, achevâmes 10'/..
Travail propre garanti
S'adresser au bureau
de L'impartial. 13692

A louer à Bevaix (bord lac
de Neuehâtel) logement de

3 chambres
et cuisine , W. C, dépendan-
ce et part au jardin , ainsi que

locaux commerciaux
pour artisan ou petite indus-
trie. Entrée immédiate ou da-
te à convenir. — Stedresser
Etude Jacques Ribaux ,
notaire, à Neuehâtel.

Chambre et Pension
soignées, offertes à personne
de toute moralité. — S'adres-
ser rue du Doubs 71, au ler
étage. 13698

P.ni l t /PPIIP  . Qualifiés seraient
UUUÏI GUI d engagés, travail
suivi , bons salaires. S'adr. à
M. Louis Hirschy, Général-
Du four 2. 

Je cherche ¦%& X£
bonne famil le  de la vi l le , em-
ploi de bonn e à tout faire ,
très bonne cuisinière propre
et active , gage selon entente ,
références à disposition. —
Offres sous chiffre L. M. 13645
au bureau de L'Impartial.

Sommelière
On demande de suite une
sommelière. Débutante serait
mise au courant . S'adresser
à M. Marius Beuret, Café du
Cheval Blanc, SONVILIER.

Fivotages
Ouvrière connaissant
la partie est deman-
dée. On mettrait
éventuellement au
courant.
S'adr . Jardinière 125.

Les trucs du diable
et Tordre de Dieu !

Personne ayant con-
naissances approfondies
de la boite , ainsi que bon-
nes relations avec fabri-
cants d'horlogerie, par-
lant couramment les 2
langues, cherche place
comme

voyageur
pour fabri que de boites
or, métal ou acier.

Ecrire sous chiffre P.V.
13530 au bureau de L'im-
paitial.

Au Rucher
VICTOR VAUCHER

rue du Doubs 77
Téléphone 2.14.32

Brosserie des aveugles
Vannerie - Savon

Encaustique

Articles de nettoyages
Paillassons en tous genres

' Passages
Descentes de lit

Milieux — Textile

Vêtements de travail
Cabacs de commissions

Boîtier
Acheveur métal , acie
et or cherche place, di
préférence sur l'or.
Faire offres sous chif
fre P. S. 13560 au bu
reau de L'Impartial.

Cadrans
Ouvrier cherche place pou

date à convenir. Montage
fusinage, frappe , etc. — Ecri
re sous chiffre F. B. 13710 ai
bureau de L'Impartial .

Jeune homme
est demandé sur l'é
tampage.
S'adresser au bur
de L'Impartial .l353<

A vendre ïïïïM.
que suisse, jolie baignoin
avec chauffe-bains a gaz, ré
chaud électrique 2 plaques
.granité , 2 grands buffets à :
portes. — S'adresser aukios
que de la Charrière , télépho
ne 2 33.66. 1370

On cherche
à acheter

petite maison fami-
liale, confortable.

Faire offres Case
396, Grande

Poste.
13581

tappelra
Jeune Suisse allemand ,
parlant français , ayant
fait son apprentissage
et travaillé dans une
banque, cherche emploi
pour le début de no-
vembre 1950. Certificats
et références à disposi-
tion. Accepterait emploi
dans le commerce ou
l'industrie.
Ecrire sous chiffre B.C.
13356 au bureau de
L'Impartial.

POB-pOR
moderne , 2 roues , à
l'état de neuf , à vendre.
S'adresser rue du Parc
9 bis , au 2me étage.
Tél. 2.59.02. 13611

On échangerait
appartement de 3
pièces contre un de
2 pièces.
faire ofïres écrites
sous chiflre N. B.
13544 au bureau de
L'Impartial.

Assurances
Société accidents et responsabilité civile , con*
fierait son Agence pour le district de La Chaux"
de-Fonds et du Locle, à personne active et bien
introduite. Fixe , frais de déplacements, commis-
sions élevées. Préférence à professionnel.

Faire offres avec références sous chiflre Q F
43606 L, à Publicitas, Lausanne.

_________ -_-_---------------------- H--------------------------------- _-_____________ --________

on cherche pour café-restaurant

2 Donnes â tout iaire
ayant des notions de cuisine et de
couture. — Entrée de suite.

Ecrire sous chiffre C. R. 13646, au
bureau de L'Impartial.

Entreprise de peinture
Marcel WERMEILLE

Atelier: Passage Gibraltar 5 a
Tél. 2.44.47

Domicile : Rue de la Paix 109

Peinture au p istolet
Papiers peints
Se recommande - Devis sur demande

| Le Comité de la Musique Militaire
«Les Armes-Réunies» aie pénible devoir !

! d'informer ses membres d'honneur, actifs et
passifs du décès de

Madame

I veuve Marie COUR I
mère de leurs amis Alexis et Bernard Coût

j membres actifs.
i Le Comité.
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Après Strasbourg.

La Chaux-de-Fonds, 31 août.
L'Assemblée de Strasbourg a terminé

hier ses travaux qu'elle ne reprendra
qu'en novembre. La session a été mar-
quée surtout par la motion de M.
Churchill demandant la formation
d'une armée européenne et par la pro-
positio n Schuman du condominium de
l'acier et du charbon. Ces deux sug-
gestions suf f iraien t  à prouver que
Strasbourg, même jugé comme une
parlott e, est un tremplin important de
l'idée européenn e.

En lait le grav e dé fau t  de l'assemblée
strasbourgeoise , c'est de ne poss éder ni
l'audace ni les compétences su f f i san tes
et d' être divisée. Les Britanniques ne
veulent rien savoir d'une formule f é d é -
raliste et continentale, et les Scandina-
ves les imitent. Il n'y a guère que la
France, l'Italie et l'Allemagne et les
petit pays continentaux qui acceptent
de restreindre leur souveraineté natio-
nal e au prof i t  d'une autorité suprana-
tionale qui gérerait au,ssi bien l' armée
européenne que le pool acier-charbon.
Les Ang lais sont toujours persuadés
que leur île ne sera pas envahie et qu 'ils
constituent une entité à par t. Peut-être
n'ont-ils pas tort. Mais mieux vaudrait
alors le dire francheme nt une fois  pour
toutes et laisser les puissan ces conti-
nentales procéder à une union qui seu-
le peut les sauver.

En fa i t , Strasbourg reste trop sur le
plan de la théorie du fai t  des obstacles
accumulés par le scepticisme des uns
et l'égoïsme des autres. N' empêche que
MM.  Churchill et Schuman ont raison...

Résumé de nouvelles.

— La nouvelle la plus importante du
jour est certainement celle annonçant
que la Grande-Bretagne porte la durée
du service militaire obligatoire de 1S
mois à 2 ans en même temps qu'on pro-
cède à des augmentations de solde pour
accélérer le recrutement. Ce n'est pas
encore le service militaire obligatoire,
mais on s'en approche...

— Aux USA aussi on hésite à appli-
quer cette mesure décisiv e et l' examen
en a été renvoyé au mois de janvier
prochain. Mais si les USA veulent dis-
poser des moyens nécessaires pour se
défendre , il faudra bien qu'ils s'y met-
tent à leur tour.

— Actuellement, les Nations Unies
disposent en Corée de 4 divisions amé-
ricaines et de 5 divisions sud-Coréen-
nes, et l'on parle ouvertement d' une
opération amphibie qui ressemblerait au
débarquement en Normandie. Mais l'on
n'en est pas encore là et Mac Arthur
doit encore compter avec les e f fo r t s  dé-
sespérés des nordistes pour percer et
emporter Fousan.

— Les dirigeants militaires améri-
cains sont au surplus assez réticents
et ils s'opposeraient même, dit-on, à
tout renforcement des troupes améri- -
caines en Europe.

— Ils estiment, en e f f e t , que les divi-
sions que les USA pourraient mettre
sur pied doivent être prévues pour évi-
ter la répétition des événements de
Corée en un point quelconque du mon-
de et surtout en Asie ou dans le Moyen-
Orient. D' autre part, ils pensent que
de nouvelles unités américaines sta-
tionnées en Europe ralentiraient au
lieu de stimuler les e f for t s  de réar-
mement des nations du Vieux-Conti-
nent. M. Truman n'adopte paraît-il
pas du tout cette idée et estime au con-
traire que la présence concrète de
troupes yankees sur le Rhin est né-
cessaire pour stimuler l'e f f o r t  de ré-
armement et encourager les peuples
à se défendre. Evidemment, il n'a pas
tort. P. B.

La petite guerre de Troie ou

ATHBNE, 31. — United Press. — L'ar-
chevêque Spyridion d'Athènes a télé-
phoné mardi au président du Conseil
grec, M. Sophocle Vénizélos, pour solli-
citer sa médiation dans le conflit Cre-
tois, devenu célèbre sous le nom de
« petite guerre de Troie ».

L'archevêque, de son côté, essaiera
d'intervenir pour rétablir la paix, trou-
blée à la suite de l'enlèvement de la
belle Tassoula Petrakogeorgis par Cos-
tas Kefaloghianos. Il paraît qu'il a
fixé un rendez-vous au frère de Cos-
tas, député, et qu'il cherche à entrer
en contact avec des représentants du
père de la jeune fille.

Les autorités Cretoises affirment
maintenant que M. Georges Pe-
trakogeorgis, père de Tassoula, s'est
déclaré disposé à accepter le ma-
riage de sa fille, à condition qu'elle
déclare en toute liberté qu'elle désire
épouser son ravisseur.

2000 soldats ont battu en vain _ US'
qu'à présent les pentes du Mont Ida
dans la tentative de retrouver le cou
pie.

Roméo et Juliette (acte III)

l'énigme chinoise
M. Acheson affirme que les U. S. A. n'ont aucun sentiment hostile envers la Chine

qu'il met en garde contre toute violation de la Charte des Nations unies.

un avertissement
de M. Dean Acheson

WASHINGTON, 31. — AFP. — Par
leurs déclarations autant que par leurs
actes, les Etats-Unis veulent démontrer
à la Chine continentale qu 'ils ne nour-
rissent à son égard aucun sentiment
hostile, a déclaré le secrétaire d'Etat
Acheson, au cours de sa conférence de
presse hebdomadaire.

De la même façon par leurs actions
concrètes et par les déclarations de
leurs dirigeants, les Etats-Unis veulent
mettre en garde la Chine continentale
— et d'autres nations — contre toute
violation de la Charte des Nations
unies, qui constituerait une inter-
vention en faveur de la Corée du Nord.

Les U. S. A. sont prêts
(diplomatiquement)

En réponse à la question d' un jour-
naliste lui demandant de commenter
une déclaration du sénateur Taft selon
laquelle les Etats-Unis n'étaient prêts
ni militairement, ni diplomatiquement
à' faire face à une agression commu-
niste, le secrétaire d'Etat, après avoir
remarqué qu 'il n 'était pas de son res-
sert de parler des questions militaires ,
a déclaré que les Etats-Unis étaient
bien équipés diplomatiquement ; il a
précisé qu 'ils réussissaient parfaite-
ment dans ce domaine à parer à toute
provocation communiste.

Toutes les nations, a ajouté M. Ache-
son, sont parfaitement conscientes du
danger et elles prennent les mesures
qu'ils convient de prendre.

!"JÊ|P ' Création d'une armée
occidentale unifiée ?

Appelé à commenter le récent dis-
cours de M. Winston Churchill à Stras-
bourg, dans lequel l'ancien premier mi-
nistre britannique a proposé la créa-
tion d'une armée occidentale unifiée ,
le secrétaire d'Etat Dean Acheson a
déclaré que la ques'tion tout entière de
la défense de l'Europe occidentale se-
rait étudiée à la conférence des mi-
nistres des affaires étrangères des trois
grands, puis à la conférence des douze
du Pacte Atlantique.

M. Truman :

« Le communisme n'est pas
l'ami des travailleurs »

WASHINGTON , 31. — Reuter. — Le
président Truman a publié un message
à l'occasion de la journée du travail
(labor day), dans lequel il déclare que
le communisme porte atteinte à la paix
mondiale.

U précise qu'une défense armée fera
front à une attaque armée. Les Etats-
Unis se sont efforcés de créer les con-
ditions de la paix , mais un des plus
grands obstacles est formé par le com-
munisme, qui prétend, à tort, être l'ami
des travailleurs, alors qu'en réalité il
fait un esclave de l'ouvrier. Aujour-
d'hui, poursuit M. Truman, le commu-
nisme trouble la paix mondiale et me-
nace les peuples libres d'une agression.

Le président Truman a annoncé que
les Etats-Unis et ses libres alliés ont
développé et organisé leurs forces com-
munes, derrière lesquelles les grandes
missions constructives de la paix pour-
ront être réalisées.

Pour le moment

Pas de service militaire
obligatoire aux Etats-Unis

WASHINGTON, 31. — APP — La
Commission des forces armées du
Sénat a décidé mercredi par 8 voix
contre 3 de remettre au mois de
janvier prochain l'examen d'un pro-
jet de loi institutant le service mili-
taire obligatoire aux Etats-Unis.

En Angleterre

Six mois de plus
de service militaire

LONDRES, 31. — Reuter. — Dans un
discours radiodiffusé par les émetteurs
de Grande-Bretagne, le premier minis-
tre Attlee a annoncé mercredi soir les
mesures prises en faveur de la défense
du pays. Les militaires britanniques re-
cevront dorénavant une solde plus im-
portante et la durée du service mili-
taire sera portée de 18 mois à 2 ans.

M. Attlee a lancé ensuite un appel
à la jeunesse britannique, lui deman-
dant de s'engager pour le pays et pour
la paix du monde.

De nouveaux avions
à réaction

LONDRES, 31. — Reuter. — La fa-
brication tenue secrète jusqu 'à mainte-
nant d'un nouveau moteur à réaction ,
l'Armstrong Siddeley Sapphire, a été
livrée à la connaissance du public. Il
s'agit en l'occurrence du moteur à
réaction le plus puissant fabriqué jus-
qu'à ce jour , dont la force équivaut
aux quatre moteurs d'une superforte-
resse. Ses constructeurs ont déclaré que
la construction de ce type représentait
un pas important vers la solution du
problème de la grande combustion
d'essence qui limitait considérablement
le rayon d'action et la durée de vol
de tous les appareils à réaction.

Le Luxembourg prend (aussi)
ses précautions

LUXEMBOURG , 31. — AFP — La du-
rée du service militaire obligatoire , qui
avait été fixée à six mois peu après
1944, est de nouveau portée à un an,
selon un communiqué gouvernemental
qui justifie cette mesure par les nou-
veaux efforts demandés aux nations
membres du Pacte atlantique.

Près de Monsols

Une scierie et un moulin incendiés
LYON, 31. — AFP. — Un incendie a

détruit mercredi près de Monsols (Rhô-
ne) une scierie et un moulin , causant
pour une quinzaine de millions de
dégâts. Les causes du sinistre ne sont
pas connues.

L'U. R. S. S. sera représentée
à l'assemblée générale

de l'O. N. U.
MOSCOU , 31. — AFP — L'URSS

sera représentée à l'assemblée gé-
i nérale de l'ONU.

L'ambassade des Etats-Unis a
reçu des demandes de visas pour
six membres de la délégation so-
viétique à l'assemblée générale de
l'ONU. Deux de ces demandes sont
faites pour de hauts fonctionnaires
au ministère des affaires étrangè-
res et quatre pour des employés
subalternes. On ignore encore qui
dirigera la délégation soviétique.

Un « pont de bière »
TADCASTER (Angleterre) , 31. —

Reuter-S. — La Grande-Bretagne a
créé un « pont de bière » avec la Bel-
gique , à l'image du « pont aérien » du
temps du blocus aérien. En effet , par

! suite de la grève des dockers belges,
une brasserie de Tadcaster , petite ville
du Yorkshire, a loué un avion pour ex-
pédier 8328 pintes de bière à Anvers.

Un prêt américain à la Yougoslavie
j WASHINGTON/ SI. — Reuter. — M.; Acheson, secrétaire d'Etat, a fait savoir¦ aux représentants de la presse que les
Etats-Unis seraient disposés à accorder
à la Yougoslavie, un nouveau crédit de
15 millions de dollars.

Ce pays a déjà bénéficié , au cours de
ces 12 derniers mois, de deux prêts
| américains de 20 millions de dollars
! chacun.

En Suisse
Et voici

l'autorisation oe hausses
Oe (certains) foyers

BERNE, 31. — Ag. — Le service fé-
déral du contrôle des prix communi-
que :

Le service fédéral du contrôle des
prix vient de publier les prescriptions
permettant de relever dans une me-
sure limitée certains loyers. Cette au-
torisation ne concerne que d'anciens
appartements, dont les loyers peuvent
être augmentés de 10 pour cent au
plus, en tant qu'ils n'ont pas subi de
hausse depuis le 31 décembre 1943.
Toutes les hausses intervenues depuis
cette date doivent être prises en con-
sidération.

Deux étapes
En règle générale, cette augmenta-

tion doit intervenir en deux étapes. La
première moitié ne pourra être exigée
qu'à partir du ler octobre 1950. Les
clauses du bail devront cependant être
respectées, en ce sens que la hausse ne
pourra intervenir que dès l'expiration
du délai de résiliation pour le prochain
terme, mais au plus tôt le ler octobre
1950. La seconde augmentation ne
pourra être exigée que six mois après
la première.

si les locaux sont en mauvais état,
le locataire pourra s'opposer à' la haus-
se du loyer. Pour de plus amples dé-
tails, nous renvoyons à la formule au
moyen de laquelle le bailleur devra in-
former de la hausse aussi bien le loca-
taire intéressé que le service cantonal
chargé du contrôle des loyers. Ces for-
mules pourront être demandées auprès
de ces services. L'obligation imposée
aux bailleurs d'informer le service
compétent des hausses exigées facilite
un contrôle officiel permettant de pa-
rer aux abus.

Une compensation
Il y a lieu de relever que l'autorisa-

tion accordée n'a pas pour but d'ac-

croître le rendement des capitaux in-
vestis dans les immeubles. Elle tend
simplement à accorder aux propriétai-
res une compensation partielle, en
raison de la hausse considérable des
frais d'entretien et d'exploitation.

On attend des bailleurs qu'ils affec-
tent dorénavant un montant supérieur
à l'entretien de leurs immeubles. Cela
comportera un avantage pour les loca-
taires, en ce sens que l'immeuble sera
entretenu d'une façon satisfaisante.

Les mesures prévues
BERNE, 31. — Ag. — Les mesures

prévues par le Conseil fédéral sont les
suivantes :

1. Autorisation générale d'augmenter
de 10 % les loyers qui n'ont pas subi
de hausse depuis le 31 décembre 1943.
Les augmentations inférieures à 10 %
intervenues depuis cette date doivent
être imputées sur le 10 %. Sont excep-
tés de cette autorisation de hausse les
bâtiments construits à l'aide de sub-
ventions depuis le 31 août 1939 et les
immeubles transformés ou de nou-
veau devenus disponibles après le ler
janvier 1943. Sont également exceptées
les chambres meublées dont la fixa-
tion des prix sera libérée.

2. La répartition de cette hausse sur
deux étapes, la première augmentation,
de la moitié au plus, applicable dès
l'expiration du délai de résiliation du
bail pour le prochain terme, mais au
plus tôt à partir du ler octobre 1950,
la seconde six mois plus tard.

3. L'obligation pour le bailleur de
communiquer l'augmentation au moyen
d'une formule spéciale aux locataires
et aux offices cantonaux de. contrôle
des loyers.

4. Accorder aux locataires le droit
d'opposition lorsque la hausse est exi-
gée bien que l'entretien de la chose
louée soit manifestement négligé.

5. Attribuer aux cantons la compé-
tence d'intervenir d'office dans les
mêmes conditions.

La hausse de 10 % doit être calculée
sur les loyers réellement valables au
31 décembre 1943. Pratiquement, l' aug-
mentation ne peut entrer en ligne de
compte que pour les anciens immeu-
bles. Tous lés appartements et locaux
destinés aux affaires pour lesquels le
loyer actuel dépasse déjà de 10 % ou
davantage le prix valable au 31 dé-
cembre 1943 sont donc exclus d'em-
blée. Le loyer d'un très grand nombre
de logements et locaux dépasse déjà
actuellement l'état à fin décembre
1943 sans atteindre la hausse de 10 %.
Toutes les augmentations appliquées
depuis cette date doiven t être imputées
sur le 10 %. Une nouvelle hausse n'en-
tre alors en question que dans la me-
sure où le bailleur ne touche pas en-
core les 10 % autorisés .

Une importante découverte

On a découvert en Suisse , dans la con-
trée de La Barrhaz au-dessus de Col-
lombey, dans la région de Monthey, un
cimetière datant d'une époque préhis-
torique. Les recherches ont permis de
mettre à jour un très grand nombre
de tombes dont 31 de l 'époque de la
pierre taillée et 11 de la période du fer .
C'est la plus importante découverte

fai te  dans notre pays.

La Chaux de-Fonds
Une collision.

Cet après-midi, à 13 h. 23, un cy-
cliste a été renversé par une camion-
nette devant le 'Café des Sapins, à la
rue Général-Herzog.

Relevé avec une clavicule brisée , le
cycliste a été conduit à l'hôpital.

Nous lui souhaitons un prompt réta-
blissement.

Un piéton renversé.
A 13 h. 45, un motocycliste a ren-

versé un piéton qu traversait la chaus-
sée, au Casino.

Souffrant de quelques contusions
sans gravité, le piéton a pu regagner
son domicile.

Bulletin météorologique
Ciel variable accompagné d'averses

orageuses. Cette nuit et vendredi matin
averses. Coups de vent probables.

H©ywii!iei de dernière heure
Dans le delta du Nil

Uii auioii s'éopose ai soi
avec 43 passagers à bord
LE CAIRE , 31. — AFP. — ON AP-

PREND AU CAIRE QUE L'AVION DE
LA T. W. A. DISPARU ENTRE BOM-
BAY ET ROME S'EST ECRASE AU
SOL PRES DE TANTAII DANS LE
CENTRE DU DELTA DU NIL.

Il s'agit en l'occurrence du « Star of
Maryland » qui avait 48 passagers et
sept hommes d'équipage à bord. L'a-
vion avait quitté Le Caire mercredi
soir à 23 h. 35 Gmt. et aurait dû atter-
rir à Rome jeudi matin à 5 h. 30 Gmt.

Aucun survivant
LE CAIRE, 31. — Reuter. — II n'y a

aucun survivant dans l'accident de
l'avion de la T. W. A. qui s'est écrasé
dans le delta du Nil près de Tantah.

Un engin explose à Strasbourg

Quatre morts
STRASBOURG, 31. — AFP. — Qua-

tre élèves de l'école militaire des ca-
dres de Strasbourg ont été tués par
l'explosion d'un engin au cours d'un
exercice de tir réel qui se déroulait au
champ de tir d'Oberhoffen.

En Grande-Bretagne

Vol de tableaux...
LONDRES, 31. — AFP. — Six ta-

bleaux d'une valeur de 9000 livres ont
été volés dans la résidence de campa-
gne de Mme Arthur Guinness, veuve
d'un grand industriel britannique.

Il s'agit de 5 toiles de maîtres hol-
landais (dont un Gabriel Metsu et un
Van Ostade) et d'un tableau intitulé
« Fête champêtre » du peintre français
Jean Pater.

... et de bijoux
LONDRES, 31. — AFP. — Un lot de

bij oux d'une valeur de 25,000 livres a
été dérobé, cette nuit, au domicile du
« Bookmaker » Jimmy Knode, à East
Twickenham, près de Londres, en l'ab-
sence du propriétaire.

Phénomène rarissime...

Une montagne qui croît !
LA NOUVELLE-DELHI, 31. — AFP.

— Selon des observations faites par
les géologues officiels indiens, le Mont
Everest , dont l'altitude classique était
de 8845 mètres, aurait subi , d'après de
très minutieux calculs, une augmenta-
tion de 198 pieds, soit 65 mètres en-
viron.

Cette augmentation d'altitude, phé-
nomène rarissime , serait à rapprocher
des récentes perturbations de l'écorce
terrestre dans la province de l'Assam.

TOKIO, 31. — AFP. — Un raid mas-
sif des superforteresses a détruit jeudi
les installations industrielles du port
de Chin Nam Po, à 32 km. au sud-ouest
de Pyongyang, annonce le communiqué
du grand quartier général de l'aviation.

Plus de 90 superforteresses ont lancé
plus de 600 tonnes de bombes sur la
gare de triage, l'usine de produits chi-
miques, les fonderies et l'usine d'alu-
minium de Chin Nam Po, à midi, heure
locale, précise le communiqué.

La Mmm oe Corée
Plus de 90 superforteresses

déversent 600 tonnes
de bombes


